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de grands événe- n'est pu seulement dans le domaine de la politique mesage, on aura, grâce au téléphone, une evatù.
que des transforemations sont à l'ordre du jour dans version du message téléphoné.

du reste du moi- le vaste empire jane. L'aicien dicton "Verba volent, seripta nanent"
en ville, de village Ce "vent" de réformes provient de la lente e ý (les paroles s'envolent, Les écrits restent) obliger
au, et la grève en thodique infiltration japonaise, que nous avons dorénavant lesabonnée du téléphone à tourner plu-

de la révolution signalée plusieurs fos ici môme, comme pénétrant sieus ois leur langue dans leur bouche avant de

tout entier. Des dans tout l'organisme chinois. Voici, en effet, que parler; lewrs paroles demeurant pour jamais eue-

e de la garde in- e gouvernement de Pékin s'occupe d'introduieuni avec leur son de vox, ce qui St

mr est en danger. système complet de réorganisation militaire et na-n de
qitteu eui a connu vale. * * *



Universel, 16 déeembre 1905

Echos de la semaine :Ï
30 novembre - ETRANGER - La révolte e,ýt commis contre la vie du Président Roosevelt à Phi- Russie, quelles que soient les crises intérieures par

terminée à Sébastopolet tous les rebelles sont faits ladelphie, et qu'un lourd projectile de plomb a été lesquelles elle passe.
prieonniers. lancé dans la fen'tre d'un wagon du train. spécial INTERIEUR - Une dépôche & Rome annonce

-Onze personnes sont tuées dans -un accident de du président. la nomination de Mgr Bernard comme évêque de
cheminde fersufr la ligne de Jersey Central à Penn INTERIEUR.- M. François B6dýwd, un citoyen Saint-Hyacinthe.
Haven, près -de Seranton, Pennsylvamie. bien connu de St Jc-an,,e8t trouvé mort dans la cave -Une nouvelle paroisse catholique est érigée à

-Contrairement à J'attente- générale, le Sultaii d'une maison en construction. 5 décembre - ETRANGER - La situation
de Tqwquie résiste aux représentatÎýYns des puis -Le bonus "cordé par le gouvernement cana- Montréal sous le vocable de Paroisse du Mont-
sances, diezi sur le plomb en lingots de fabrication cqn;ý- Carmel, pour les membres de la oclýonie italienne de

-La sédition pénètre dans les ramgs de la gard- dienne vient d'être aboli. la ville.
du Tsar de Russie et plusieurs saldatis sont arrêtés 3 décembre - ETRANGER - La panique rè- est plus grave que jamais à St Pétersbourg, où
dwls le palais impérial de Tsarkoe Selo. gne à St Pétersbouirg. 15,000 c>osaques font actuellement patrouilk dans

-Les progrès du mourvement socialiste en Rus:,sie -La paix est rétablie à Sébasrtopol. les ruies.
sont tels que la guerre civile semble inévitable. -La grève des télégraphistes est inaintenaiit, -Sir Henry Carapbell-Baunerman accepte la

--- On annonce de Madrid que le roi Alpýhýo,-nis(ý, complète en Russie. tâche do former un ministère en Angleterre.
XHI est fiancé à la prinee&-ýe Vietoria Eugéni,ý -Lord Curzon, auciEn vice-roi des Indes, arrive -Une panique se produit parmi leo passagSe du
fille de la princesse, de Battenhex.-, soeur du noi en AngletSre. paquýebot français "La Champagne" et plusýBu[rs
Edouard VII. -11 se confirme que le paxtý unioniete, vu m-ettr,, personnes sýfflt noyées ou blessées.

-Un incendie éclate dans le výoisinagc, de la 14nie le Home Rule de l'Irlandýe au nombre des princi- -Le toit de la gare de Charing Cross, à londxeG,
rue -à New-Yorlç, &ù se trouvent la plupart dei paux artieles de -On pregraminc. s'est effondr6e subitement, emportant dans sa, chu-
théâtres de la ville et cest à grard,-- te une quarantaine d'ouvriers occupés
peine quý'uMe -énorme pami-quefflt évitée. à des travaux de réparati<ons.

M
INTERIEUR Un incendie dé- INTERIEUR - Le steamer "Lu-

truit l'établissement de la Rideout nwwiberg"' faisant le service ýMtre, la
Gibson Carpet à Winnipeg. NouveUe-Ecosse et les Iles de la Made-

-- 430,000 ont été affectéýs cette au- leinc, sombre au large de l'île Amherst
née au serviee de la croiýirère du ailavi au milieu d'une tempête de neige. Eé.

camadien le."Canada". -e et les Piýssagers ont péri. M.
Î7ý R. J. Leslie, le député des Iles M la1 décembre- ETRANGER-Les

Madeleine est au nombre des victimes.paysý,rus,,ýes refusent die payer leurs
taxes et refusent de faire partie de la -La première conflagration de la

saison d'hiver à Mmitr6Ed a eu lieu au-
officiers et 220 mem- j ourdhui le feu détruisant de f ocad, en

bres de la parde impériale du Tsar de comble l'immeae établissement S.
Russie sont axrétés. Davis & Sous, fabricants de. cigaýres,

-La loi martiale est abolie en Podo No 1 Côte du Beaver Hallý.
Sir Geo. Drummond succède à Lord

-La Russie eet isolée du reste du Strathoonacomme président honý>raire
monde par la rupture des oommunica- de la Banque de Montréal.
tione télégraphiques, -Depuis un au k revenu de la -ville

Une grèvle de débardeuresse décla- y7 de Montréal a augmenté de plus de
re à Georgetcpwn,, Dememra et la po-
lice tue cinq hommim les vaisseaux -Il est officiellement om£=é que
de guerre anglais en service dails, Il,, la ville de M-outréïal a obtenu la pro-
eaux des Indes 0Sidentalffl, $ont par- priýété de l'île Ste Hélène.
tis poux le lieu du conflit. -On mande de Londres- que lea

A-La date de la conférence co1onÎaý 0 pommes canadiennes rempo,-rtent la
qui dovait avýDir lieu l'aninéeproýchainu palme à l'exposiýion de cette. ville.
à leikdiýes, a été ieculée à l'amnée 1907, -On affirme que le gouvernement

-On signale des manifesitations Cie a décidé de modifier @on wttitude et
wms-travafl à Londa-es. qu'une mesure de révisien du tarif ca-

-Une mise nyiriÀstérielle se, déclare nadien sera pr&,*,,ýntée à !la prochaine
en Espagne. Le gouvýernement Mon-
teze Rico d6missiûmne et 6ealor Morer 6 décembre - ETRANCTER - Le
est appelé par le roi à fermer un nou- général russe Sakharoff, ex-mimistre
veau cabinet, de la guerre, et gouverneur de Sara-

-Les anarchistes amusës d'attcntau- loff, est assassiné paT une 5ý- .
à la vie &Alphoffle XIII, 1.0es de son -Le service des postes eet suspen-
výoyage à Paxis, sont acquittés. du en Russie.

-Lord RobertB démisslionne comme -Un grand nombre d'officiers de
prêàà,ént.die la commission de défense l'armée russe donnent leur dànissliûrL
territoriale du Royaume-Uni dans le Sa sainteté 10 Pape Pie X amsistant à une séance de 9Y-nffltîQue donnée dans la "(Il --par un Vote de 181 eontre 1W le
but de se livrer exclusivement à -une du Pin,, au Vatican, par Jeý; jeunes ÉýWètffl catholt(illes de la -ville Eternelle Séniat français adopte la loi deo6pax-a-
ownpugne en faveur de Péta-bli@8nxwnt tion de l'Eglise et de l1ýtat, qui met
de la ceus-cription en, Aulgleiten\-, fin au Goncordat.

-11 Y a eu six collisions de chemins de fex au- INTERIEUR - Le minm-ai (Vargent de la miný, -Un vote de cemsua-e contre le gourrernement de
joultd'hui aux Etato-Uni,ý, Montana, à Windy Arm su-r le lac Tagioh, a un TM- lIrlande est adoptée à la wnveubion générale clee

INTERTEUR - D'aprèg Iffl rapports officiels dement & $80 par toïmae. natienalistes irlandaig à Dublin.
100 reveltkug du Polit -de Montréal -ont été de,$310, -le vapeur "Sain-t-littuTent" qui fait le serviee -Le sénateux Depew déanliesionne comme dïrec-
41»ý88 elft 19ÛÊý Mit une -augmentation de $31,746» entre Berthier et Montréal, 8ombre à son quai à teur de igllkdt&Ue,- et le président MoClall de. lu
A-Ur Montréal, sans qu'il soit Possible d"exÈiqueT la "Nêýw-Yýork Life" déclare que c'est son intention Cie

-La uavigatim est -claee eutoexouïtréal et Que- cause de l'accident. démissionner incewamment.. Ges deux démimioce
beé pour, la vràmte, miffon. 4 décembre- - ETRANGER - Le& autcrités smt le Týà,,ltat direct des rgVèlatiCme faites à pen-

4m ViUéw eWeKsaur les g dsJacs, ruem oni d&idé de -traiter et rebellëýý lew téMgra - quete des à6suranop à
que Ion des z&-eý -temphS qtti oni raagé cette phistes en grève. INTERIEUR - Jugeement est prSwncé omtre
r.i6gi,=, 149 personnes ont pGrdak yje, -Il est fortemmait question de proclamer uneý la compagnie de téléphone BeU pour avoir mivlW

2:démmbre - tTP.ANGLii, 1-U ecQité T«18ý dictatuwe en !Ruýý de prendre deg lieenom pour sffl appra"ils -à paie
toï ne ewt pae que -la révalüiion ee0ýe"*' jk:. "Tàefý va1euzï& tiumes kiit en pleine àégri,ýlade automatiq11.eý placés dam lee hôtels, pharmacie@ et
délai l'imx1re di& cho9es exiotionteu. en: Ramie. sur tous 1ýe zim" Jinaneiers eFùrope. autree enajoits auverts au publie ýà'M=trë8a

-11110 mise ministérielle éclate, en Italie, M ýMý1 -M, BaUour, premier'mi«Ww dJAngk-tý, d»a- -Les amalywtm de la cité de
$M du M&G"W&bonwnt -causé par Je modus, vivéndiz. M' e.- sn &tmiqgiôû et ý Oè& -de amubbiet, et Sir Rem- nent la prise 41,eau de 1"aquelucac*ýl.

e Oai»pWI-Ber)nieramn 'eut' appelé à f«r«wr ý uz -- Yepa-èe les rapporte du S=Xný"0e il do*t ex,
-Dix4ýiit:hëSïnes sont tuée pair um explosion nYjý iclieiltte

porté 4ý 04maaa pour $18,M'a-68 de f
dgý,,eie»u dàng me. mine de hotikille à Diamondville, mmée soit une augm«atation (je $3,60,818 «oàý 11*4-

Zdéplyb6dt d6tu» -que le tat n6e pour $7,3o7ï4» de bëurrïEý *W que
de fic



comme le commandant et l'équipage
à fond cette partie de la Manche, la
sagers qui se trouvaient à bord n'a-
erainte, et tout le monde alla se cou-
oirde débarquer à Saint-Malo aux
es du jour. Hélas! il ne devait pas
ar, pendant la nuit, une violente tem-
étant abattue sur la région dont nous

zembre": la coque fut profor
quelques instants, le " Hilda
personnes à bord, 26 homxn
centaine de passagers, seul u
ger eurent la vie sauve dans
ritime. Détail particulier, en
des passagers étaient des ag
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Les visions de Narcisse
(CONCOURS LrT-riýRAIRE DF L'ALBUM UNIVERSEL)

HISTOIRE de Narcisse, dans la mythologie mettait à table, la tête preeque dans sa soupe, ses Tout était calme et silencieux dans la nature. Il

grecque, est très bien connue. Sous le beau longs cheveux tombant autour de son écuelle et ca- songeait au bonheur de cette journée quand, tout à

ciel dýazuT des pays méridionaux, où laiT est chant ses yeux, ayant Fair de ne rien voir. Elle coup, en tournant la pointe, il aperçut une foule-

mfraîchi par la MécEterranée, ce jeune homme, parlait toujours, lui faisant mille reproches de ce effarée, il entendit: des cris, des ffleurs et des sar--
utres, 't se plai- glots; et, vit la petite Agathe qui venait de tomber

beau et, gracieux comme un -ange, se penchant au qu'il n'était pas fin comme les a e

bord d'un ruisseau limpide, y vit sa réflexion; la gnant continuellement de son sort. à l'eau. les femmes sur le quai criaient aux boni-

beauté de la vision le remplit de désir; et tous les -Tu ne sais seulement pu faire une commission! me: "Lâches que vous êtes 1 sauv-cz-la donc! il 11,ï

jours il revenait au même endroit pour s'emparer es-tu bêtel et moi qui m'épuise à laver, à repasser, a pas unie minute à perdre!" Maisleshomrnesfai-

de ce qu'il croyait être quelque nymphe du fleuve ; à faire le jardin, tout ce qu'on peut pour gagner les saient un pas en arTière. disant: " C'est la mort!

chaque fois qu'il se penchait pour la saisir, ce n'était quelques sous qu'il nous faut pour vivre; j'ai bien La scène se passa dans un instant. Narcisse se

qu'une vision fugitive, qui s'échappait de ses mains de la patience à t'endurer! leva un moment dans sa chaloupe, jeta un regard dýe

tendues. Tous les jours il devint de plus en plus Mais voici que le vieillard ne l'entend plus du mépris vers la foule tremblante, et se lança à l'eau.

faible, de sorte qu'il se laissa dépérir d'angoisse. tout, la femme, E a entendu un pasqu'il connaît; La petite robe blanche qu'il cherchait à saisir s'é-

Enfin, se traînant un jour avec difficulté vers la il lève la tête, ses yeux S'animent; ah, oui 1 cest bien chappa de ses mains, une fois, deux fois; puis il y

lieu d'enchantement, son âme s'exhala dans un der- elle, l'enfant, Agathe! Elle apparaît sur le seuil de eut un cri de joie sur le quai: "E l'a!'> lorsque,

nier soupi' plaintif; et de son sang, il vint une pe- la porte, vêtue de blanc, ses longs cheveux blonds étendue oomme mertee, on le vit mettre 'enfan

tite fleur blanche et parfumée. bouclés, faisant comme un petit soleil dans la mai- dame la chaloupe.

Mais le Narcisse que j'ai connu, moi, était tout son sombre; souriante et fraîche comme un ange. Mais alors la faiblesse revint au vieillard; il es-

autre. Celui-ci n'était pas l'enfant du Sud, né8our -Bonjour, la belle 1 saya de saisir une rame, mais la chaloupe, s'eil

le ciel bleu d'un climat doux et bienfaisant - mais il IlDubli-e toute m peur, maintenantet prend Feil- allant à la dérive, semblait se moquer de ses efforts;

était de ce pays froid et rigoureux qu'on chérit tant, fant sur ses genoux, lui faisant mille caresses. C'est il ne put nager, et dans un moment il avait disrparýi.

la Canada. C'était un bon petit vieux, souriant et son heure de délice, celle-ci, après le souper, quand et le fleuve coulait, majestueux et calme, par-dessus

gai, qu'on accueillait avec des -rires de malice, parce elle vient comme ça le voir; car cette petite est la sa tête. Alors la terreur s'empara des hommes

qu'il était un peu II toqué seule personne au monde qui l'aime. sur le quai ; cinq ou six se précipitèrent dans

Quand il sortait de sa demeure, il y avait tou- -Viens dans le jardin, nous serons plus tran- les chaloupes qui s'y trouvaient; et bientôt Agathe

jours un attroupement d'enfants à ses talons, qui le quilles. était sur le rivage, entourée de femmes, qui cher-

poussaient, le bousculaient, lui criaient comme une Et ils s'en vont, tous deux. le vieillard, qui paraît chaient à la faire revenir. Mais du vieillard, bien

bande d'ahuris: "Hé, Narcisse 1 conte-nous ton his- être presque jeune maintenant, et qui marche avec qu'on cherchât longtemps, on ne trouva jamais la

toire 1 conte-nous tes visions 1 " Puis c'était un tu- une certaine dignité; la petite, trottinant à ses cô- trace.

mulle, un brouhaha épouvantable, - ces enfants (le tés, et jasant, de sa petite voix claire. or, quand Agathe fut grande, souvent elle vena;t

parents respectables semblant être convertis en pe- Madame Narcisse a beau disputer, elle a beau s'a9seoir à cet endroit néfaste, car. quelquefois, -alle

tits démons, riant, jetant des pierres, tirant la crier, ils ne se retournent même pas ; on a oublié voyait dans le ciel bleu. au-dessus de sa tête, une

queue de son habit raccommodé, &t tout ceci avec son existence. Dans le jardin, Agathe veut toujours chaloupe, toute blanche, et maniée par des angcs;

grimacS, avec, moquerie, avec malvkHanee. Par- entendre l'histoire de ses visions, et le vieillard re- et sur l'a pr,5ue, il y avait -une grande dame, vêtue

fois, ids le faisaient tomber, et -riaient de pluLs en commence toujours la même -affaire: de bleu, qui rappelait lea vis-ions du grand-pèTe...

,plus fort, en le voyant se lever pour épousseter son -Bien, mon enfant, c'était comme ceci; un soir, A. M. LAPORTE. U

pantalon avec son mouchoir rouïge. j'étais allé à l'église, et après la prière, comme je
-Tiens-ioi donc debout, bonhommel restais seul à méditer, il m'apparaît un ange 1
-- Où sont tes visions, qu'elles ne viennent pas -un ange 1 grand-père? (Tous les soirs, la même

t'aider à te lever? exclamation au même endroit.) La réclarrie
-Va-t'en à la maison; les rues sont pour les gens -Oui, ma fille, et si blanc, si luisant, me regar-

respectables 1 dant d'une expression si triste, que je me mis la
Celles-ci et mille autres bêtises le poursuivaient main sur les yeuxý et quand j'ai regardé encore,

partout où il allait dans le village. voilà qu'il était parti. Dans un tribunal amérieairi.

-Ohf lù vieillel Gare l'a vieillet -Oh f que le bon Dieu a dû vous aimer pour vous On amène un, petit vieux, tout ratatiné, in tin

Et à ce cri, comme à un effroyable -augure, voilà faire voir un angel disait Agathe. de juif et d'allemand.

toute la troupe d'enfants diepers6e. Ils filaient, com- -Ma chérie, ce n'est pas tout, continuait le vieil- -Prévenu, dit le juge, vous êtes eoeu4 de vous ',llý -
être hiseé nuitamment -sur la statue de Washingt,9ýl

me pae magie, chacun & son côté, dama les rueiles lard. Une fois, aussi, S'ai vu la sainte Vierge. e 1 t davoir placé insolemment sur ses
et les maisons voisines. Et le pauvre vieillard res- -Oh 1 contez-moi donc cela, s'il vous plaît! Sé- épaules une

pain de bretelles avec une pancarte indiquant que
tait là, interdit et tremblant, essayant de cacher sa criait l'enfant. Et alors, Narcisse vous en vendez de semblables.
confusion par un petit rire nerve= La Il vieille pouvais bien avoir alors douze ans ; mon
c'était sa femme ; mais, pour lui, c'était aussi la père mýÉLvait envoyé chercher de l'eau; et cumin » -Voilà! "ýtTe honmeur,ý les affaires deiewee

.e Je difficiles -et je fais de, men mieux pour 'battre lafoudre, le tonnerre, le tremblement de terre, 16 vol- revenais à la maisom4 Mon seau d'eau à la main, concurrence.
can, tout ce qu'il y a, enfin, de plus affreux et de je rencontre une-belle gratide'dame vêtue de bleu, .. Puis, VOUS avez passé au cou de la dite, sta-.
plus terrible dans ce monde. Elle me dit: 'INaroîsmt" d"une voix si douce, que tue des cravates-de toutes couleun et chaiw9é se

Car, Madame Narcisse Lemay était une fé- e j'ai posé mon seau à terre pont mieuxý l'entendre; 1 pieds dfi souliers de touriste.
de tête, vive, énergique, ironique, amère, ne cessant et elle me tendit la main. Wî, j'avais, peur, et alors
de se trouvS à plaindre deavoir un Mari, fou eý elle me dit Narcisse, je suis la sainte Vierge 1 'l -Oh 1 effl souliers sont de première qualité; je

serais heureux de voue en vendre une paire, votr"
inutile. Toujouxs, à ce souvenir, Narcisse se mettait à honneur.

-Ma foi, Naréimet tu es bien poltron de te lais- pleurer; les larmes coulaient sur ses joués ridées, et -Ensuite, continue le, magistrat, voue av0ý OW,"
ser mener par une horde d'enfants 1 En vérité, je Agathe pleurait avec lui, de joie, de tmdre8sp-, de sé encombrement aux la place publique en,

ne te comprends pas 1 Ag-tu fait ta commission ? sympathie. Et alors, c'était tous les soirs la même honteusement %ffigie du foudateue de

Hein ? répond donc... em,,ler e :plu chose, ils entendaient une voix qui les faisait tr"- dance américaine dlun, faux-col en papier et d'1111
Et le pauvre Narcisse se mit à tr s saillir Tu brailles encore, Narcisse 1 Oh 1 où roinchapeau haut de forme. Enfin, au moment 6Ù J Oe

en plus, en faisant signe que non. cette femme, pourquoi venait-elle toujours les tour- irvous la arrêté, voue voua efforciez de'faiTe endO""
-A-t-on jamais vu un homme pareil! Tu n'as menter ainsi? - Conte ton histoire si tu veux, Nar- à la statue un complet à carreaux et vous Plà«iOZ

pas fait ta commission, et je t'ai dit que C'était Pour cÏ980, mais braille donc pas comme Ça 1 sur le, poitrail du cheval un écriteau disant'
la vache que je voulais vendre ; et maintenant il Ainsi le temps s'écoula, jusqu'à la Sa-nt-J'Il- chez Salomon, fournisseur de Washingbml.00m-
"M peut4tr& t»p tard. Qu'est-ce que tu as Jait du Baptiste, qu'on devait célébrer dans le village. Le pales à $5.00. La mtiiem n7est Pas au coin, du 4,::uai-ý,
billet que je t'avais donnét matin, de bonne heure, les 'bateaux arrivèrent de fe

-Plaît-il, votre honneur? Parlez plus
Son ma-ri comménga alors à mttre la main dans Montréal, chargés de gens qui venaient faire un vous en prie.

toutes ses poehem> -ne riant phLs.maintenant, Mais pique-nique ; et ven laprès-midi, le village était -- Chez Salomom, fournieeuT de W.Wàigigt,)";
avec dom lm Yeux, tobe «qyrewon de chien battu; rempli d'une population bruyante et affairée, qui complets à $6.oo; la maieon, dest au
et enfin, après avoir ëlierché, amcz longteýmps, il sentait le tabac et la boinon. quai 1
trouva un petit papier oÉift4làn& qell remit à la Madame Narcisse avait inis la table pour une dou- -Très bieoý, très bien; cette f 'l. f-rsGnnefý 'avaient pu tr 5 écoutent 40i-,ýe"t
femme en colère. zaine de Pe qui n ouver plue les quivou

-V-le»g-een à présent clest la &ruière lois:qùe à l'h8tel; et le vieillard, qitâ détestait le bruit, et que tend.1 Diema. tout lé M ude
ie tenvoie en commaioskù; e-ntmd#-tt4 c'est la der- l'odeur de la boisson -rendait malade, était Parti -Qmil malheureurt vous 'O'SeZ pTo'ýaner' &W

niére fois l 1 pomr la journée dans IMe qui se trouvait vie- lyappal-eil de la justice et, le faire ftrvir à là,
Et le tirant par le bras, le gTondant, l'al mime int-Laureat. MeTeautilel Cleet uS hontel 't

à-via 4n vill4re, au milieu du neuve sai
dm injurm à la figulg, elle se mit en umte pour la B avait kk toute la jammm e0uch4 !MZ le do% à re- -parfaltemeâ, votre honn'euT, paefo1,

gAtaer le oie bleu et à rêver, à demi-cadhé dans (Yest moi-même qui ai 1X-ýrt4 pa1&àýte. ne 'r»
-ait paq dit qu,ý Yhei1ýe IIWN, il 1YýY la en con (lue laU;ne foig r«tlu chm lui, on n'auT Voue' en ce psiè

N&Y"i,5&0 «0 it un fou, meig un «Fürd Vers «hq b=re$ il aV'àLit détiché 'Ceul clui, 0emn-ýbe. Moi, ne soot pos
Tam in0*0. ýPfflr, dOi-V Mt gCm.,,t Élïro nn- mot en méàmS d femme fl M sa chaloupe, et i*'&ait mie à M Vem le v
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xford, la plus vieille des universités anglaises

fois libération d'Oxford fut due à un acte de bravoure
nou- personnelle, à une ruse de guerre du prince saxon.
son Alfred, travesti en ménestrel, ainsi parlent les chro-

ques niqueurs, pénétra dans l'intérieur du camp ennemi,
>stu- s'empara du secret des positions et des plans d'at-
nta- taque de l'adversaire, et parvint de cette manière à
nme l'écraser. Ce ne fut qu'un succès passager. Les
Les Danois, les ennemis héréditaires des Saxons, réta-

blirent leur autorité dans les îles britanniques après

demi-douzaine de jeunes hommes de Picardie, qui,
à cette époque, fréquentaient les cours à l'univer-
sité. Un autre chroniqueur rapporte que durant le
XVIe siècle tout entier, Oxford hébergea un grand
nombre d'étudiants français, tandis que beaucoup
d'étudiants anglais suivaient alors les cours à l'uni-
versité de Paris.

La réputation d'Oxford est maintenant assez so-

encore devaient s'écouer avant que le nom a'uxford
dépassât les bords de son île natale et s'acheminât
vers la célébrité dont il jouit aujourd'hui. Il est
évident, du reste, qu'il n'est guère possible pour une
université de devenir le représentant, d'agir en
porte-parole pour le travail scientifique et la vie
intellectuelle d'une nation, tant que cette nation ne
possède pas une langue distincte, un organe, un
emblême qui expriment, qui affirment, qui procla-
ment son individualité narmi les autres nations.
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La morte-saison du trafic manetime "à Montréal
Ft-I

Le tonnage, déjà considérable l'année dernière,
1,853,853 tonnes, - se trouve encore plus grand à ý7
la fin de cette saison. Certaines personnes ne se
doutent guère que la populeuse cité de -Montréal a
reçu, en 1904, la visite de 38,722 marins de diffé- "'e
rentes nationalités.

A titre documentaire. nous donnms ici les dates
de la fermeture effective de la navigation pendant
1 e-s dernières années Ï7)

En 1900 . . . . le 19 décembre
En 1901 . . . . le 10 novembre

2iý En 1902 . . . . le 8 décembre
En 1903 le 9 novembre
En 1904 . . . . le, 27 novembre ï

Nfaintenailt, veut-on avoir une liste du départ des
derniers steamers des grandes compagnies? Coli-
sultons les affiches de ces derniers jours. Le " Tu-
nisian " a quitté, notre port le 17 novembre; le "Ken-
sington ", le 19 novembre le "Lake Manitoba
1"'Hurona", 1'"Indian", ont levé l'ancre vers le 23
iiove mbre. Le "Lake Michigan ", le dernier arrivé,
de nos tra n satlan tiques, a retardé son séjour parmi 'i;

nous jusqu'au 26 novembre. Puis le calme s'est fait
dans l'un des pl-as grands ports du monde. Mais de
ce repos de quelques mois sortira une vie nouvelle,
plus active, plus intense que la précédente, nous
l'espérons. Te réveil de notre port sera entouré de
nouveaux soins. En effet, partout des commissions

Une barge canadienne, à quai. se réunissent dans le but de prôner chaleureusement Le Steamboat àaubes Quêbec."

les avantages de notre route fluviale, la première du
UEL bel ail mne! Jusque tout récemment, globe. La Commission du Port, réunie dernière- sion du Port par la " Shipping Federation

les 
journées 

qui 
précèdent 

l'hiver 
ont 

ex- 
ment, 

a lu le rapport 
concernant 

les travaux 
de nos 

plaintes 
sont 

certes 
fondées, 

et c'est 
regrettable

ceptionnellement, cette année, conservé une immenses élévateurs permanents, tellement gigan- dire, surtout lorsque l'on pense aux étrangers,- dont

doiwe tempéiratuffl ; cependant, malgré cette clé- tesques qu'un étranger venant de FAncien Continent la perspective de notre magnifique port avait d'a-

mence céleste, notit espérance a dû en rabattre et est frappé de stupeur à leur vue; mais bientôt cet bord ébloui les regards, et qui, rendus sur les lieu-z,

ne point considérer comme indéfinies les faveurs étonnement disparaît lorsqu'il, songe qu'il est en voient des monticules de boue, des f ondrières, de*

que le soleil d'automne nous a prodiguées. Car l'hi- Amérique. le pays du grand, du fabuleux. Il res- flaques d'eau, si détestées des piétýns. Espérolle

ver approche, l'hiver est là ; aussi, quoi qu'un peu sort de la lecture faite à la Commission du Port, que qu'avant longtemps on rém6diera à cet état de

hâtivement, peut-être, mais certainement d'une fa- les travaux exécutés jusqu'à ce jour pour ces éléva- choses.

çon très sage, le monde officiel des services mariti- teurs, représentent la somme considérable de $695, -Dans un autre ordTe didées, dis:one que quelqufÏ""

mes a-t-il déclaré close la saison de navi- changements importants ont été apportw',
dans la disposition et la récente

gation à la date réglementaire. C'est que mr m-ýe mise

les compagnies d'assurance, toujours pru- placedes bouées d'hivernage. Ces boilk,6Ii

dent6s, et pour cause, refusent de parta- trancheront désormais par leur cou1euTI'ýý

ger les risques que courraient nos gros noire ou rouge sur la blancheur immaeu-,.'lée de la neige, guideront lesnavires, si, trop tardivement, ils osaient voyageurgét
-r&al après les préviendront du dan

remonter le fleuve jusqu'à Mont ger.

le 26 novembre. Passé cette date, aucun D'après ces-quelques aperçus, on PO'tUlte,,e-ý,

navire ne peut faire assurer sa cargaison. facilement se rendre compte: de tous
v

Plusieurs grandes compagnies, entre efforts considérables faits chaque jOur -

autres la Cie ]Richelieu et Ontario, n'at- pour améliorer notre magnifique port

tendent point cette époque pour -clore la efforts qui ne se démentiront jamsWI"

navigation. A Serel, nombre des navires nous en avons la conviction,

de la dite Compagnie ont été dégréés le 18 Nous n'avons jusqu'ici consiiéré que

novembre. Deýis cetie datee le vapeur côté matériel, que l'embellissement de

Préfontaine " ne fenil pltu les eaux de tre port; à la veille de la morte-sWi8e'4

notre majestueux fleuve. Les dragues du nous faut songer auxcenitaines
gouvernement, " Tarte " et " St Louis de débardeurs venuo des campagnes, qw, -

qui creusaient le lit du Saint-Laurent, ont l'hiveT, se trouvent sans Cx-,eUp-at'l«r4 à 1&lý

également cessé leurs opérations. Tout merci du hasard ; ou plutôt attex1dentiI4ýý'

Ma est le prélude de la léthargie du fleil- pour la plupart, que cette même neige

Ve géant, qui, bientôt, sera emprisonné que cette même glace qui les forcent à dé"*

s .ous une carapace de glace. serter le port, leur fournissent un labcÜ

Et, précisément, à la fin de chaque an- quotidien, fournit par le déblayement

née, l'on profite de la relâche du travail ru,ý Aussi, en face die cette

maritime pour dresser des statistiques. 1,IzýnimRtion du port cle Mo1itt-éalý à la veille de la coneintion dust-faý,rünt. due aux rigueurs de notre climant, 1ý>e

On mesure le chemin fait, la route par- sentous-nous émus et portés à la pitioé e1ý'-

0oumie, Illon eussure que l'cgn ii!,est pas vers la maincïo«uvre dt poet,

resté stationnaire. Voilà, sans doute, pourquoi le S16.45. Chiffre assez éloquent par lui-même et qui de notre devoir, à nous, pour qui le sort t

trafic par la voie du Saint-Laurent augmente Prouve d'une façon péremptoireque le développe- MD.Iltrer un peu plus clémici2t. despérer

sans CeAýsë- ment de notre port accapare maintes sollicitudes. aidcza, durant la sais= dýhi-ver,_ les. collühnnteu

L'année maritime qui achève a W beaucoup plus Or, si l'on prend tant de soin, si Poii drague le lit des travaill[eu" de la mer?

Meorde que les années précédenteis, Les Ta]ppor",ý du fleuvee si l'on construit sur ses rives, ce n'est pas Car, diEwain, dans quelquias j'oura, le PoTt Iiior

officiels en font foi. Le tonnage Océanique S'est une rairýon pour qu'on néglige quelques détails qui core si mouvementé, sillonné de tant de ilàvires, qÎ19

il comidérablement. En 1904, le nombre des nuisent non seulement à la bonne renommée de iio- qera-t-il ? Ces clameurs, ce torrent twuUltile

entr6s, dans notre port s'élevait à 'ffl. Cette tre port, mais ausei à son trafic. il 18%git ici de cette multitude de voix, que seront-ils devenus?

armée, ce ohiffre est &-passé. et atteint.809. Soit l'état impraticable des chemins sur les quais, ainsi Les quais neirj et poussiéreux- aurront disparl,

une -Àiàgn>--ntaticii deý 10 navire$ pour la saison 1W5. qu'il appert des plaintes portées devant: la Commis- smis un manteau de neige.

z
M



e porte beaucoup avec les coquette, des épnglee mises en E
avec un vêtement, nieux lieu du dos donnent La forme d
est fixée aux bords; sou- tage tant la ligne.
le tandis que les baeques Mais si gracieuses .oio*olIes

cent à passer un assez long t
a rien de fixe, on peut nombreuses sont les personnes

n les goûts et aussi selon ceintures toutes faites. On en
avec de large. rubas de satin o

de façon parfaite les toi- souple: au milieu du devant et a
soie est froncée et Teteoue sur in

a sont, il est vrai, faites sur les côtés, on fait asesi un ra

plus fortunées le
imes, veulent tirer

L'me fera elle-
utre la fera faire

en quantité des oosages rentrés dans la j
Avec les blouses et les chemisettes, avec

ges différent de la jupe, comme avec les
simples, la, ceinture est indispensable; s
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ILes Fl àneurs de la rue.

("EST une petite étude Bon, le voilà en muarche. Suivons-le, - il ne fait nieurs, bien qu'il y en ait raisonnablemuent. A el-t
de pychwooie en pas du trente à l'heure. - C'est sans doute un céli- en une demi-heure, au centre de la ville, sur eu

penair que nous h&taire, il dévisage les passantes, - ne lui en vou- mille passants, nous avons compté trente Inus

allons fieici. NIon que Ions pas, il est correct. hommes, femmes et adolescents. Vrai, il n'ya 0
nous a yon 'inetion de A-t-il des amis? On ne le dirait pas. Il est vrai dt quoi se plaindre, cela fait~ du quinze pour mle

voir se multiplier les sujets que s'il est connu comme flâneur, ceux-ci l'évite- du un et demi pour cent. Néanmoins, c'estdéà
nqu nu ocuet, - on ront; parce qu'un flâneur est pour ses amis la ronce trop. Au risque de passer poxur ungrnhuaO

va voir qu'ils nont qu'un des rues. lI les accoste, joue avec les boutons de les bons auteurs, nous prétendons que dans ueSI
itérêt reai, - mais, au leur paletot..., ne les lâchiepas. Dans ce cas, ne spé- ciété bien policée, le flâneur par habitude ne di

contraire, pour mettre les culons pas, puisque nous consignons les mouve- pas exister, pas plus que les attroupements ui
mene unbiêdedas su .crée, au plus grand discrédit des quris qu

tre un vice qui ainsi qe Voilà vingt-deux minutes que nous observons:. quente son espèce.
tou le vies méited'êrecomatt. Nusavons notre hommne a parcouru deux arpents, il s est iet- Encore, si cesxmotls retiraient un bien qulcu

nomé ls lânur delarue Vyon qi sotc- res à dix étalages, a devissige ciiun passants que de leur désoeuvrement à l'apparence tu 'b
gens tâhon denou redrecomte du hd moil ui s'est mnouch4é trois îois, et... ii a pas conscience qu il servationt ?Hélas! il n'on est pas ainsi.N'nou

les aitse sgnaermêmeincnscimmetL l'at es observé, que muaintes oeuvres uiles auraient bce- lez pas, vous auriez tort. Av~ant de suivre envtr
tenton ubliue.Cel ne erapastrèsdificie, sioin o.de nrsi, d sesfergsqei déens en omogni lespeqonns il nosévnonsde oin
puiqueMonréa étnt unegrade ill, pssèe, pure perte. E~n outre, tout commre la petite dame etd htgahe,-lsisatnssn

come tus esgrads enres se tpes d'oisifs, que voici, et qui est, elle, nue iiâneuse, il~~ esva complmn indspesale d'une éued egne'
,plusou mons rchesplusou mons durnesou nc- nieux-noue avion. déjà fait une enqutpris uneine"

turnes Comment ? MaJLis pare que tous dexrsun view délicate, auaprèse flner avM e4 u
Surcelelornonduphiosoheà loei, t le de se d4onner des tours de reins, hsordemux connaissance.

momentles homes, ls femms et ls jeunsses pr ývitines.règle généraleje flàiieur flâne cmedate o.

affiré qe, ansprtin, nous nous lvons à Laptte dame que gnous venons de vou n'trer

Pari~~~~~ lefâerdsr es t encore à deux pa; tournez-v(yh,, ga&-la, povmn e rspitu

> dnt sans méhdsans but, n' etn

rivières, ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ prslls1royn -gotlaaertaunr'péi,- on vdntetscmel oser etnô,el

inelgncecom i uaitn
de ' ''e



décembre 1905

OUS les serpents sont car-
nassiers; beaucoup sont
munis de dents à venin,
qui rendent leur morsure
mortelle même pour les

de braves gens
ne parle, bien
consignées dans
et médicales, et
pas les seules,

aleuvre

re, arti- tion n'est aussi

qui n'en sont pas morts. Je
entendu, que des aventures
les annales physiologiques
qui, naturellement, ne sont
ni les plus nombreuses du
genre. Cela va depuis les
pièces de monnaies jus-
qu'aux montres, les cailloux,
les tessons de bouteilles, les
épingles, les clous, etc. Mais
à ce propos, aucune explica-
tive qu'un fait. En voici un,

Z1kd
raient la sécurité. Toucher à la cime empanachée?
La grande échelle de nos pompiers suffirait à pei-
ne. Faute d'un pareil engin, les nègres des Antil-
les, ceux de Porto-Rico entre autres, y suppléent en
faisant de l'arbre lui-même, au tronc relativement

:rpents,
t nar t

par les

e mysti-
à l'évi-

lice de comparer, en l'occi
quadrumanes ces équipes
peurs.

Des bébés-i

Curiosités naturelles et scientifiques.
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Veriez Divin Messie

l'approche de No4 au moment où dams un quelle confiance dans les prières que les prenjÀers nos réflexions la pensée du dernier avènement de

grend nombre de nos familles canadiennes chrétiens adressaient à l'Enf ant Dieu. Ah, certes! Jésur-Christ, c'est-à-dire de la fin du monde.

si sincèrement chrétiennes, on se prépare à la vue du Sauveur expirant sur une croix entre L'avent n'a pu, eu toujours la Même durée. Il

donnez des preuves tangibles de douce piété envers deux voleurs, au Golgotha, occupait surtout la peii- commence maintenant le lez dimanche qui ffl ren-

l'Fnfant de Bethléem, en édifiant de superbffl crè- sée des fidèles dalors qui d'un instant à l'autre contre après le 26 novembre et, commenous venonl

ches, quelques considérations religieuses sur cette pouvaient être arrêtés, traînés devant des juges de le dire, dure quatre semaines. 111 en durait cinq

coutume ne manqufSont pas, eroyQn&-nous d'inté- païens, accusés de mépriser les dieux de l'Etat, d'après le sacramentaire de saint Grégoire, six dans

resger nos lecteurs. fouettés, déchirés, tenaillés, livrés aux Utes, brûlés, le rit ambroisien; il s'étendait jusqu% quarante

E serait très difficile de déterminer l'époque pré- livrés à toutes les tortures inventées par la rage de jours selon les capitulaires de Charlemagne. I;abs-

Oise à laquelle origina cette pieuse coutume. D'a- l'enfer, et la cruauté de l'homme plus terrible que tinence go bornait d'abord à trois jours par semai-,

près les écrits des Pères de l'Eglise, elle remonte- celle des tigres, mais cependant - le livre des mar- ne: le lundi, le merrzedi et le vendredi. Puis la

rait aux premiere siècles du christianisme. tyrs en fait foi - combien furent Consolés, encou- piété des fidèles l'étendit à tous les jours, comme

Nul nýen ignore, à peine les apôtres eurent- on le voit par les capitulaires de, Charlemagne,

ils annoncé le Sauveur aux nations païennes déjà cités. On faisait alors ce que dýanciens

que le démon, prévoyant que l'empire du monde auteurs appelaient le "Carême de la Saint-

allait lui échapper, suscita contre les chrétiens Martin". Toutefois, l'abstinenS, pendant l'a,-

la rage des empereurs -romaine. Les persécu- vent, ne fut pu cünstamine-nt observée dams

tions qui devaient ensanglanter lempire et toutes les Eglises, ni si régulièrement par les

irunivera connu, durant plus de trois siè0les, laïques que par les ole-res. Elle finit même par

furent bientôt à l'ordre du jour; et si un grand tomber en désuétude dans un grand nombre

nombre de dmétiens couraient joyeusement au d'Eglises. Mais, dans la plupart des ordres

martyre, un plus grand nombre encore, redou- religieux anciens, elle a été rigoureusement

tant leur faiblesse, cherchaient dans les cata- observée jusqu'à nos jours. Chez les Grecs,

combes un asile sûr ou se contentodent simple- l'avent se cumpo" encore de quarante jours

ment de mettre en pratiqueý dans leurs propres d'abstinence, dont sept comportent de plus le

demeures, lm préceptes de l'Evangile. jeûne. En France, depuis le Concordat, -en de-
hors des monastères, rien ne distingue plus

Et si la plupart des fêtes que l'Eglise, célèbre il'avent,,si ce n'est que l'Eglise, voulant rappe-
aujowd'hui avec -tant de pompe et d'éclat n'é- ler à ses fidèles que c'est un temps de péniten-.
taient pas encore en honneur du temps dea pre- ce, libre toutefois, emploie une couleur simple et
miere âhrétiensil n7en est pas moins vrai quc obscure, le violet, dans ses ornements sacrés;
la naissance, la mort, la résurreCion et l'ascen- elle suspend également la plupart de eesch&nts
gion du Sauve-Ur furent toujours oommémoréés
d'une façon toute particulière parmi les fidèles de joie, défend la oél6bration du mariage et

multiplie les prédications.
eak".

Que de nombSeux et pieux oratoires élevés Le temps de l'avent fut dès PoSigine un

dams Vintérieur des maisons, près desqueLs les temps de préparation à la venue du Messie P-ý

généreux chrétiens allaient s'agenouiller afin les chrétiens de Bethléem qui avaient en leur
possession la crèche dans laquelle VEzdant Jé-

d'offrir au Christ ressuscité louis voeux et Sus fut d&xW, loTs de sa naissance lui zen-
leurs prières pour le salut de lEglise persécutée. daient, chaque année, un culte tout partieu-
111 eM hors de doute que le mystère de la nais-
sance du Sauveur fut célébré chaque année avec 

lier.
Transportée à Rome. au VIle, siècde, avec

la plus grande reconnaissanS, le jour même dc quelques fragments clés rochés de la grotte de
M venS au milieu des hommes. Bethléem elle fut placée dans la basilique lib&

Ne peut-on pas raiscSnablement supposer rienne à SaiuteMa-rit-MajeuTe, où on la voit

que les chrétiens des premierssiècles de l'Egli- encore aujourd'huL On l-expose publiquement
se plus émus, que nous ne le sommes, noU8ý, chié- à la vénération des fidèllee le jour de Noël. Elle-7
tiens du XXe siècle, par tant ce qu'il ýY a de est en bois, de forme re&Amgulaire: lin, côté
divinement suave et touchant dans le mystèrc été fortement dégradé par le temps.
&un Dieu naimant dams une crèche pour eau- Cependant le culte de la crèche se peedft iin-1
VS le genre humain, ne peIA-on pas raisonna- sensiblement après les persécutions et c'est 'C
blement auppoGer que cScbSétieula se sont in- dans la vie de saint Français dAssise qu'On.
géniée de diverses manières paur reproduire au La crèche de Bethléem trouve le premier exemple d'une représentation
milieu d7eux la scène toudiante qui s?était dé- matérielle du, mystère de Bethléem.
roulée au mâieu dm montagnS de Bethléem. Ils ragés, au milieu de leurs souffrances même par Les religieux franciscains suivirent l'exemple

Ws-vaient probablement Poe à leur disposition ces l'apparition de PEnfaut Jésus qui par l'attouche- donné par leur fondateur, et peu à peu les églises,
splendides enfants Xèsas decire, que l'on voit au- nient de ses mains divin« guérissait leurs blemu- au temps de Noël, établirent des crèches où reposait
jourd'hui placer oi dévotement dans les-luxueuses rés, xépm&nt à Prdusiou dans leur «Yeuz les grâ- un enf ant Jésus en cire, entouré d'images de li,
crèches, que nombre de -une -famille% canadiennes 96 ces n6mMirffl pow tout supporter sans failbliT et sainte Famille et de ses visiteurs. Enfin, la piété -
font un devoir d'édifier à YapProche des fêtes de mkSiter les palmés glorieusée du martyre, des fidèles s'emparent à, son tour de cette pieuse
Noël; mais par contre, si près du Sauvent, que de ,Du Teét%'Ie Maître du monde, i2est-il pas desý coutume, établit dans les demeures particulières do >.
sanvemiru, dB reliques même à leur d'SPM'rton, Tel- Cendu gu mReu des homnies pour les attirer à lui, jolies crèches en l'honneur de l'Enfant-Jésus.
ques conservées, si religieusement et l'on peut les 9t'emi6r à son divin les î Et voilà ýMcoeur) sauvez
si jalousement par les apôtres et les dieciiples du il a voulu naitre peit en:-fiaý sach,,ý,t
divm' Maître. Aussi quelle ardeur, quelle foi, bien que la laà)leSe, a le u cla f«Me, q e l'eýb£an 0

attire les coeurs comme Faimant attire le fer. Au-
trefois comme auj«uxd'huà, les fidèles se @ont pré-
parés à célébrer l'amniversaire du jour de la nais
sanS du Ohriist et ce temps préparatoire fut dési-
gné gow le nom de, l'Avent.

On appelle temps de l'lavent les quatre aemaime3
qui pSécèdent ýla fête de Nüël. (le quatre semaines
symbolisent l'es quatre mille ans, qui B160oulèrent
depuis la chute originelle jus«à la naimance dý
Jésus. A

Avent, autrefois " advent en latin "' adventus

9»01É dire avènememt ouvenue ail Sawem. 1A"pr;ý-
mier dimanehe de Favent, rappelant le commence-

'nient du mon1% a été choisi par lEglise pour 1e,ý
...Cmmenoemmt de l'ann6e liturgique, tandig que

ivile.ne commence qu'aupremier j, er.aDvi
De, tAràe quis la -terre met une année à accomplir
sa révolution autour du Bole ainsi PEgli8e catho-

lique passe en revus, daim le cycle snnueý de ses
fêtes, 1« précieux myetèreia l'a vie d'a Notre

qui est com= le aoleil illuminateur et
'ýWÏiëM des ému chrétiennes.

Dmzant le temps die 1%vent, lEgIW commence
d»= pal xâppekr, wax fiklèlee les événements qui
Mt préo6u et pmpar4 la.=WmS du sauveur.

01*t un teanDe de naimm aww et de pénitence;

L* =4=0 *t renf>nt ». notré eourage, e% propom à et le% aile,



, du parc devenir plus beau..., plus noble e
ies qu'on ...Mais je voudrais autre chose
paraît-il, nir nécessaire à quelqu'un, je sen

de en moi... un infini d'amour...
un mot à qui le donnerl... Je n'ai même pi
m'offrir, frir, et cette force stérile retomt
vente, de toute la hauteur de certains jours
>ur l'em- la fatigue, la tourmente et l'étc

ilen mon âme la
... Pourquoi pre

de rester, et me

du mo

-F -

J1
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-Doux~~~~ cen mil rnsn e ruetpssus Lsyu obe d'Alberte s'allument d'éclair~s: le croquer avant la rupture; et si le mariage se £ai',

le saot dun cevalI...--J ai ue s ais ... Plutôt que de voir l alors, à auunprix, elle ne veut avoir l'occasion de

-Il e sagi nide sbotni e ceva 1 vous moindre toile aller à cette fille, j'aimerais mieux les revoir Jacques, car il est. devenu définitivement le

cmtzsrun proverbe pormecnaincre 1.. b~rûler toutes de nma main!.., plus fort, il agit comime 'un être supéieur sur son
Réféchsse vos y êts mintnan inéresée -Mas efin c'est l'histoire de'm ace.. cerveau malade; pour ri n uode elle ne subi

come mi I.. outle omane es ain-Agilbee't -Et c'est précisémnt la raison pour laquelle je rait une seconde fois les émotios affoantes que s

pourdeu cet mlle ransi.? Cest ful... Le- les déteste! éclate Alberte... Aujourd'hui il faut seule apparition fit m~onter~ en allé, à la fin de la

fèv doi êtr pesimite cmme ouslesveux 1 choisir: votre Evangile le dit: "Nul ne peut servir soirée de contrat,.
Por oi j m sistojorsbit;envoan 'eu mîte... ivu olzêr moi jeP ousP Maisune troiim raison, et pas la ori ni-

le câteu, e preles cutursae treize hectares veux sans arièlre-pensée... J'exige que vous brft- lite encore pour la vente du château: il y adn

d'au àmedie uej'vas à,auoei, au oin lez vos vaseux.... que vous ne m'~agaciez pas une foule de vies industrielles, des heures pénibles,
beudm-ilo avec de perpétuelles comparaisons entre vos aïeux où~ la commande plus forte exige une avance de

-Monpauve ai!.. vos êts dune aïvté de et moi..., que voue regardiez l'avenir, et non pas fonds extra ord inaEiire.., oùû leptatron a la hantise dle

b,6bél.. FittÈ-v'usdoc lsveux, et eare ce un passé dont je n'ai que faire, et qui, tout entier, tenir jusqu'à l'heure bénie des encaissements..., où~
quisepase utur e ous dnsla soitéajur- fut contre ma causel... Vous voyez, j'abats le3 k capitaliste, après avoir sm, voudrait bien êtreq

ý'hi. ousn'êes lusà lépouepréitrque où cartes... je ne vous prends pas en traître, car, encore là pour récolter.? A ce muoment,~ chacun fait

lu haps ls ois ls avrns&e étans avint après tout, vous êtes encore libre 1 .. argnt de t~out. Alberte est dans ce cas, et et
quelue aleu por tnterI*hmmeet éeiler n -.. Enorelibre l... Pouvez-vous dire cels, AI- raison n' pas été sans focrtifier beaucouip l'insis-

luile ési dedeeni prpritaie.Actellmen, erte 1.. Qui peut vous connaître et retrlibre? tance qu'ele a muise pour faire vendre l oan

desss... unechos queles ens ériex ned6si ... dictz-mo... runo, qui ne compte pas, ignore de plus enpu

rent pas Plus dý ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~~~ututi~ posdrq'ntoti uuep tel u iel ntlgam aoiu Pstainexacte; il ne voit que parles yeux d
ce pbliqe.. Vou êts-vos sulemnt eman5 8 fi ancée, incapable lui-m e de tout aperçu den-

quell raion purrat déermier u home sé-Lefère, otaie, Feuriesuremll s marc m echeéénérle d sesafses es;etei

rique, l'Austrlie, nous en Ce sal qu'lua ess ecrir*episl
du ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ o bl..fMi 'm irsea iu emsitrt.àpenserc

r départ de Dietzeh, c'etàdr que totest pour le

Comtesio de Clandea le

ses vins... Et uis tou le mond deviee ncelas q usine cnese liser ls macéfaçi n
Lii~teU, ~5nD acns le gadsln.tr ilaragen trè beu po- pr>spé'tê ent

cte unt e mame .... Oautiurr no leepete
raes. fMis aat i asl 1ateEgp tprndecopètmetso ari..SinuslecntE réalité,l sionde Claud t esga

le ovnin urèrsnarn a ass eotsrint. Clil elmn .. om be el ébcegnrll ai âheàtue e



lui1

Les Zouaves Pontificaux
DU CANADA

se de Pie IX, d'ailleurs, mal ar- pontificaux. L'on y remarque ln magniique ta-
mal organisées et déßj. démorali- blau du Sacré-Coeur et quatre grandestablettes en
ar l'évacuation des Romagnes. marbre où sont inscrits en lettres d'or les noms des
s clairvoyant que son maître 507 vaillants enfants du Cnada qui, avec tant
igneur de 'Lirode, alors secrétai- dabnégation et d'héroïsme, abandonnèrent parenti,
ur la guerre des Etats pontifi-amis, foyers pour voler au securs de la ?apan$
comprit l'imminence du péril et en péril Beaucoup d'entre eux hés, manquent

bessité d'ageiréngqm te audourd'hui à 'aeel g
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Variét ës pour nos jeunes arnis

FLORE E'f SON PETIT' AGNEAU
fille d'un pauvre paysan, appelée Flore, était Tandis qu'elle parlait, la chaleur de son corps tarda pas à être assez bien remis pour courir 'autour

assise un matin au bord du chemin et tenait avait ranimé le pauvre agneau qui, entr'ouvrant les de sa bienfaitrice, qu'il amusait par sa gentillesse.
sur ses genoux une écuelle de laitage pour yeux, fit un petit mouvement et fit entendre un fai- On comprendra facilement la joie de Flore; elle

son déjeuner; elle y émiettait du pain noir que 'sa ble bêlement, comme s'il eût appelé sa, mère. prit l'agneau dans ses bras et courut à la chaumière
mère lui avait donné. 111 serait imppssible de décrire la joie de Flore ; pour le montrer à sa mère.Pendant que Flore déjeunait, il passa sur la route elle envelo ýa lagneau dans son tablier, rabattit sur Jp 

Bébé West le nom que Flore avait donné à son

un fermier qui avait dans sa charrette une vingtai- lui. les deux',côtàs de son: jupon, se courba sur son petit protégé) devint l'objet de tous ses soins, et elle
ne d'agneaux qu'il conduisait au marché. corps pour aÙgiiienterýsa chaleur, et souffla dans sa ne manquait jamais de partager avec lui la petite

bouche pour-y faire êntrer de l'aW . l'eu à peu,Ces auvres petits animaux, qui ont été regardes ration que sa mère lui donnait pour sa nourriture
comme un symbole d'innocence, étaient garrottes lanimal reprit ses sens, et chaque mouvement qu'il Elle l'aimait chaque jour davantage, et ne l'aurait

fit causa à la bonne petite fille une joie extraordi-comme des criminels des cordes attachaiént' leurs pas donné pour un troupeau. Il ne faut pas croire
pieds, et leur tête pendait hors de laý charret jaaire. Lé succe s -qu'elle avait obtenu l'encouragea,te. que l'agneau fut insensible aux soins de sa jeune

elle émietta quelque peu de pain dans son bol, et,Leurs bêlements plaintifs perçaient le coeur dia maîtresse; il la suiv9it partout, venait manger dans
Flore, mais ils étaient sang effet sur l'O coeur du quand il fut trempé, elle le prit entre ses doigts, l'in- sa main, faisait mille gambades autour d'elle. et

troduisit -dans la bouche de l'agneau et l'obligea àfermier. bêlait du ton le plus pitoyable du monde quand il la
l'avaleren lui tenant le bout du museau fermé, pour

Au moment où il passa devant elle, il lui jeta voyait s'éloigner et qu'il restait à la maison.
Un l'empêcher de rejeter la nourriture qu'elle lui don-

agneau qu'il portait sur ses épaules, en lui disant : nait. L'effet ne tarda pas à se faire sentir: le pau- Le jeune Bébé -ne tarda pas à -reconnaître d'une
-Tiens, ma fille, voilà un agneau qui vient de vre agneau, dont la faiblesse n'avait d'autre cause manière Plus f)-rofitRble les soins que Tlore lui avait

mourir et m'a rendu plus pauvre de quelques que la fairh' et l'a fatigue,' ' ni ouver les prodienés, elle lui donna de jeunes agneaux qui en
que je n'étais avant. Prends-lëý sii tu "ùi, et fais- effets býènýjaisants -de Site nourriture; il étendit grgrdiq,;nnt sous ses yeux, en produi4rert d"4UýTesen ce que tu voudras. aussi. Dans l'espace de quelques -années, Flore avait

ses pÉittes, secoua la tête, remua la queue et redressa
Flore posa à terre son lait et son pain, releva Pa- ses oreilles, qui, jusque-là, avaient été pendantes. un ioli trmipeau qui subvenait aux besoins de la faý'

gneau et, le regardant avec un oeil de tendresse et Quelques instants' après, il fut en état de se tenir mille Par IR vente de sa laine et la conversion de son
de compassion, elle s'écria Pourquoi m'atten- sur les jambes, et vint de lui-même fourmi, son pe- lait en fromages.
drissé-je sur ton sort, innocente créature? Si tu tit museau dans le bol de Flore, qui ne sesentait pas C'est souvent de cette manière que Dieu -réeom-
avais vécu, ils t'auraient, les méýchanis, aujourd'hui d'aiýe de lui voir prendre, de a -emblables libertés; car pense ceux qui ont le coeur bon, et surtout celix qui
ou demain, enfoncé un grand couteau dans la'gorge. elle ne regrettait pas son pain et son lait, puisqu'ils se montrent remplis dliumanité envers le faible et
Maintenant tu n'as plus rien à.craindre. avaient sauvé la vie à ce pauvre petit animal. Il ne le pauvre.

PHYSIQUE AMUSANITE

LE LIVRE MERVEILLEUX

F, vous présente, nies amis,, un li-, Posez le cahier à.plat sur une table, après --n que voue soyez arrivé au bout de votre cahier qui.
vre merveilleux, extraordinaire; avoir replié la couverture en arrière, et de maniè-e pourra avoir une centaine de feuillets environ.
il renferme toute une bibliathèý' à ce que le p lus grand côté du cahier dépasse un Choisissez huit catégoriels différentes POUT com 1

que; tour à tour ' auýïrë de'son peu en deb.M de la table; donnpz, verticalement un poser les sujets de votre livre magique. Par emeeiu-
propSiétaire, il coup (le sSe, rroîcý114 de e

devient tiaité dû eux millimètres environ, ple
physique, d"algèbre, de chimie suT:chacun des quatre traits qui forment les cini lre catégorie. Texte imprimé quelconque.
de g)éométrie; copra de littérý divisions. 2e Photographies.
ture ou recueil: d'anecdotes, L Silhouettes noires.

Os Pages de votre cahier vous présentent main-
atlas de g6o aphie ou- collec- tenant'l'aspect du numéro 1 de la vignette du cen- 4e Timbres-poste.tion de timbr4poete; album: de tre, où les c divié.i a, b, c, d, e, sont nettement

i n- ong 56 Chromos.
Photogr&Phies ou livre d'imxèSgTotýsques. indiquées par les entrailles de la scie. 88 Cartes géographiqqes.
plus,. en prévision de la CUTiositt n tOuàpestive des 7e - Figures de géométrie.
gens indiscrets, mm livre peut aussi se transfor- - Laissez le papier blanc,
mer en un simple cahiex de papîS blanc; quant à Au verso du premier feuillet et, au recto (lu
moi, je vous dirai que C'est lâ une -chose ý à -là4uelle deuxième feuillet de chaque série du cahier, Collez
ýe tiens tout particulièrement, car il ne me' plait des tex-tes impriméB quelconqýies.- puisqu'on.montre
païs que tout un chacun sache mes goûts -nt mes pré- té, Ili'sles choses de loin, Cela représentera à v on
férences en littérature. Je fais passer TapiugÎÎýt troire, philosophie, romans.
sous vos Yeux les pages du livre en le feuilletant; AU verso du deuxième feuillet et au recto du
Voua n'y voyez rien, Weet-ce pas? que du blanc... sièmlc feuillet de chaque série, collez des photogra-

"Voici maintenant le cours d'histoire_
"Puis c'est un traité d'art culinaire. Au vereodu feuillet et au rect qu1-
"Ensuite, un dé ces jolies cûnýýes que publie 0 du

trième, collez des silhouettes noires que l'on trSrý,é
l'Album 'Universel, la plus intér>es-sante et la moins.
chère .des revues. dans différents journaux illustrés, et ainsi de sÙitcï

:laissant en blanc le verso du huitième feuillet et le
"On me dit là-bas, au £ond de la- ne rSto du premier feuille de chaque série.

peut 4M un texte de si loin et contrôkx oelque j'a- Le livre Magique est tèrminé maintenant.
y4nS; je vaie dom changer de èý4, et, abau- Si voue le leui'ý1--t'ez en passant le pGuce, enâ
domunt lm livre« proprement di" à des Pappuyer fortement, succeesivement au milieu dé
sujets. plus visibles à dietamc& Vk>id ý donc Talbum. chacune des divisions de la tranche, vous obtiendreztout le monde voitphotographies que chacun chaque fois iu changement d'aspect car la di8po-
dS ieuillets qui s'6chappe sous la ptesgioilý'de, I)Igpo$Won du livre merveilleux sition que nous avow établie est telle que seules lespouce. 1ýý Une photographie... pbýýÎite de, -fa- pages poýtant uns même catégorie de sujets devica-
Millemes amis -née le droite à.id Jý,recOM=enS: , Laùmt 14aquel le premier feuillet du èahier, ce- ne-,,t visi Vopération, termi

aperoev« lui &àt.l'fi première '- pStera le titre: 'Uvre, gauche, se reeommmnce de gauche à
ma collectimon de timbre&TSte. y . page . 1 . 11,

magiqw NOUS reeoMmnndonS Vivement à nos jeunes JàÇý'
voulez vom lxýllm

VýOuiez-vous am ehro=mi sur, le.. -féuill*, s wo g de. la iàliette) teurs de confectionner ce di livre magique "; cest un,
avoe çie*Ux, suivant Une ligne panlële au travail des plus intéressants et de pl faci

Ïks figwes géom6triqum ? V
n7aveý qu?à parler-' dès qu'un eonhàli '04f formoula bord% la"aiývfsion a.
mm myWe esprit, le livrel magique lex&diael,ý sur le ýý et a ýNO 3) enlevez a et b; fouillet 4,

Aas« de boniMýrt, nýesý ý p«î s,'b et c (No 4); feuillet r), enlevez a, b, C5
«nfëýtimxàer un "Evre magkud".. ce qui eet
4host du monae la'plus alom. Attention maintmiàt!

6, 1 a mais enlevez b, c, d, e fenÉl-
%oez un Cahif!ý *eMné re0ouvert en perca, ai

Bue, M iMM6 de papier & bomm qualité, ý1M POU let 7, 1aÎsiezý'a, b et «akrez 6, d, e; feuillet 8, laiew'z
Oum.- quizàploient les -a, h, c ýtwilëvër feuillet 9, emievez emlement C.

IMEMM ren oSrheié, mais dont la tranche soit Airivé au feuillet 10, traistez-le comme le feuillet
Divieez Io 2 et Conti lâ série de e que pour les huitpml*M de nivSu nwz Main

oram ow as la #snohe en cinq VarLýw ég&lw -et feuillets pm6oéden-ta. Quand vous aurez iiiii, rec=-
nuevil" dqllanuA Afrwieyn (nee ivh *11 MmVem- Mennez de la marffl, m-ënni&m «n anivant. iusa-u"à u



Les aventures de Sherlock Holmes
Pm CONAN DOYLE

ANDALE EN BOHÊME .11 ~ -

Imble n'être
re Majesté,
n'avoir pas

ir, s'écria le roi.

de cette photographie que si elle eût été brûlée.
-Je suis heureux d'entendre cette affirmation

de la bouche de Votre Majesté.
-J'ai contracté une dette immense vis-à-vis de

vous. Je vous cn prie, dites-moi ce que je dois f.re
pour vou en remercier. Cette bague...

Il reJra de son doigt une bague d'émeraudes dis
posées en forme de serpent et la posa sur la paume
de sa main.

-Votre Majesté a une chose que j'app:écierais
bien plus, dit IIolmes.

-Dites-moi quoi, je vous en prie.
-Cette photographie.
Le roi le regarda stur -L'ait.

-La photographie d'Irène? s'écrie A1. ('ertai-

ncment si vous la désirez.
-Je rcmurcie Votre Majesté. Alors il n'y a plus

rien à iairei J'ai l'honneur de vous saluer.
Il s'ieUina et s'éloignant sans voir la main que

le roi lui tendait, il partit avec moi pour rejoindre
son domicile.

Et voilà comment un grand scandale menaça le
royaume de Bohême et comment les plans les plus

Adler, ou quand il
c'est toujours sous
un titre honorable:

ES ROUX

tances si savez-vous que
en arrive -Que signi.

cette maro-g.nnni
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-Que es lenomde e june omm obigentqueje dsseavor dns n cncors plu de chan- -Oh!I ne vousa inquitz pas de ela, muoneur
demanda Sherock Ho-Imes.ces qu'nate VincetSpau1ding me semblait si Wilson, s'écria Vincent Spaulding; je me charge d

-1qsapele incn pudn et il 'estr p;as ienresign que je n'hitai pas àme l'adjoindre, vous seode t de vous remplacer a besoixn.
auss jeue quon purrat lecroie à remire ve; prèslui pourfailaermrurc-burauueurll joser-ue ientselie s lesheurs qu vou vinio-

je e suris epedat li asinerunâge, mais né.Lui, ravi du congé que je lui proposais, partit draient.
par~~~~~~~~~~ exml 's nepoéd rme rrae moi t nus dirigeâmes nos pas vers l'adresse inI- -J'auirais beonde vous de dix ersd ai
monseurHoles;il ourait aciemet ggne lediquée par le journal, Je ne reverrai jamais pareil à deux heures de l'après-midi.

doule e c qe j lu done Apès out sil et spetacle, monsieur Iloles: du nord au sud, de Il faut que vous sachiez, monsieur Homequn
saisai, e 'et asmo rledelu dnnr esl'stà ous tutinivduaant les cheveux d'ne prtu surgage,est situt occupé àl i el

ide 'miin teinite rougeâtre quelconque s'était dirigé vers la jouirnée, et en particulier le ldi et levndei u
-Enefet Vus evz ofl etiertrs leu Ctépour réodr J'anoce Fleet Street était préèet les jours de paie. J'étais ocraidreu d'voi unexclleit mplyé des codtions euxOrmbré de gens aux cheve'ux roux, et Pope's trourver poux la mantiniée, une occupationu lucrativeauw moests. 'es rae cez ,,ý emlc)6sde court ressemblait à ne voiture à bras remplie d'o- et,. je savais que mon brave emplyé me suppléri

cet geet e m deand ce u'i fat l plý rnges. Je n'uasjamais cru qu'il y eût un aussi auprès de mes clients. Je répondis que c'étai tho
admierd vore nnoce u d vore mplyé. grad nmbr d'(>meýsroux. Tontes les nuances se entendue et je m'informai des appointmets?

-Mo Diu! l se déaus -uss, it . Wlsn. taintreprésentées: le paille, le citron, l'ora~nge, le -Cent francs par smine me fut-il réonu
Je laijamisvu a psson e l phtorîLhi,ý,briuelacouleur cind'arrêt irlandais, le jane -Et qu'y -t-il1 à faÀre?

pouséepls lin ueche li. 'esuiantave u foele aun agil ; ai, cmm me l'avait dit -Cc s ueen cesieaparilau hurs ù l evai tavailr ids- SpulWS1i ye aat peu de cette nuneraux -Q'atndzvu par là?
cendau fnd e lacav, come n lain qi s ardnt ui et l miene.-Eh bien! ce qui est exigé avant tout estquterre,~~ ~~~ pordvloprssplp£.. ol o prin- Livré~ à miêeeten voy'ant le nombre desa vou ne. bou~giez pas dun bueuo tout a on

ciýal éfat.En ehos d cla 'es unbo tr- cnvrretsj'aras vlonierentoné rernteren del mlso, pndat d tmpsconen; ue sulvaileuret i n'apasla mindr malce. omptien. Ma pudn ne voulut pas mne pear- infraction à cetterègle vousai immanuable
-Je ensequ'l es encre hez ousmetre de me retirer. Je nesais comment il s'y mnt perdre votre sitution. Le testmn init

-Ou, mnseur j n'i qe uit ne gamine de pi; il pousa,~ coudoya, bouscula, ju uà ce~ qu'il sur Cette codtion quetu soi di 'nae
quaorz an qu fat u pu d cusin etbalye a 'eûtt fait traverser la foule et m'eûamnauàrpl.

toit et~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~~~~~~~~~eoie pae o ets ind ls é ni osfrâe epsaee ose aeecsdit [M,1. Dncan Ross, fût-ce mlde
La pTmièr choe qu vin romre l inootoýi affirs, etc. Il fauxt rester là sous peine iepedr

-Qul mlher, onsur ilsn! ue e n .i -1 n' avit anvaitureudaenselles hbi àeaurirquenreqleepluas tsl paierbuoud
Pas roux. ~~~~~~~~~ses en bois et un comptoir, derrière lqe etni entectnu osfunsosctetbee

-Et pouquoi cea, demadai-jeun petit homme encore plus roux que moi. I iatctecas.Srzvu rtà ei ean
-Porqoi viciun pac à redi-,dan Fs-unmotà hauecadidtaumoentoùcede- -eraiemntréonisjt

goiain e hmmsrox Cl éuiat e ie 'apocatetli ruvittujus ulqe Aoraureorlmnser abzWisnte

Monsrne orcliqiyetams ecosdfu u edsulfâ.Lamsinn esi-pretzmid osflctrecr el oi
sa oi qWl apusde paefl q e 7aý,i,,d bad p s un tce usifail ueje m l éas io i p rtnt uevo savz uleboh urdeb



Ca-tl.tltpia -sel. a triieba - p~ase, ~a-deî i~.ou-sells a trotr cba-puawc~ Les daKtoexds ne mit JaS tr*a
1i i -

Ca det Rous -$eul. a trois dha - pPaux, Ca - dot ons - Salle a trois cha - peaux. Les den rends ne sont pat très

ix ne santpas très beaux,Et letrl-i*meet à deux contesDe satê-tià a pris la fr-me Ah!
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'Maison de confac
'Aprè la ptileUN SEUL PRIX

A Venul n il nr rue et jri.deusx? mals mia santé, futt iI(Avec l'as- Pauil. - Pardon!Z Ma chérie, je te de-
PAUL MARGMINE, trente ans; surance d'un homme qui vient de trouver mande pardon! Mais c'est de ta faute,

JANsa fmevigt-quatre ans. un argument péremptoire.) Je te demlande aussi...
un peu ce que ça peut te faire que jie 'ne Jeanne. - De nma faute? Est-ce que je

s~ erve de mes pieds pour marcher ou qu e pouvais penser que tu allais te mettre en
t~<led~ ~ ~roule sur nma bécane? colère pour un mot, pour rien. Est-ce que
journl de odes.Jeanne, réfutant sans effort. C'est qu,~e d'ordinaire je te tiens en lisière, comme

*tes pieds... ils se fatiguent, eux et; ne t'en- tu dis? Est-ce que je ne te laisse pas tou-
traînent jamais bien loin! Tandis qu ton t ta iberté?

laltabetà ortéedeJenne. Paul, il se redresse et la prend dans sesP Tins!si u vex vir es nouveles! Paul, acceptant la, lutte! - C'est bieu bras. - Si! si! J'ai eu tort! oublie... C'est

Jeane - stcequ'i y a dunoveucla! Que je me fatigue, tu t'en moques cette satanée bicyclette! ...
pa4asr? h tui n'esa égoiste à mitié! Jeanne, s uat. - Ne lui dis pas de

Pu.-Oidasles tteeenoe Jae.-Eïs!misottises, elle se vengerait! Tiens, voila le
Quan au este... Ivde s tses Paul, gouailer - Non! c'est le pein- temps qui s'éclaire. Prends-la plutôt, eL

lèv, t a redresos a emse das le tre! (Au moment oi) il fait résolument uin va faire ton tour... jusqu'à Meulai)...
jarinsabicclete quil mèe dns 'a- pasa vers l'antichambre, la pièce, toute Paul. - Ahi bien! pour avoir de la boue
tihabr, use nfae e a or ela chaude de lumières'obcuci tut > àou.)pr-dessus les oreilles!

conidresamahie enan qoluesis JaInne, foussemena tcosol aintena-nt Jeanne. - A. pied, aiora, puisque le mé-
tansla ouèv pa l gido, ui pa l Jnae, ausstement doilu ecin l'a ordnné

sell por vrifer es ruleent déou- Psul, les dents serrées.,- Des sauterel- Paul. - ui, mais... avec toi!

en dvoi dehu;lr.)lesprobbleent Des snnterelles qui pas- ,Jeanne. - Et i je reuai.. pour t
~sent (Allant à la fenêtre). Ça to'mbe à pui-

canequ a uii e loi ouel a verse i des hallebardes 1
enoe a ahn Jeanne, elle se lève, va aragrdsb- Jan.-E ad Ysin... Je ne veu-x

Paul acroui e attnti. -Je raise, er as ue t sos mlad Je suis à toi!
tu visje gaisel Ellesor etrevient un instant après en

re~~~~yéo~rl bouche!.. <?s nsrae..Jan.-Oi Tu en gagnant la
Pau, qi arems l buett enplae e vire.seretournant furieux,. Ah! tu y porte, ils chantonnent tous deux à l'unis-
quifrtteénrgiueentle patisne-es arrivéetout demême! ... Ça yest!... so.

keésae ncifnd an.-O. a Jeanne.- Quoi? A quoi? Ce n'est pas'<
drirbocé1Unsrae..Voilà msoi que fais pleuvoir, je suppose

tne-nu bêtes Ilmiwsieste ne piu pas. Dutout!

fant net'ocupeaiet ps daantge. osedoncdir qu tu 'espascontnte du oup

(vcuesigainacble.J e

Paul -'Unedoiainl Ren ue elaPaul - ie sû! Arèsla lui! .. l

masmyatnr,àcl!Cetpi é OSIVTN E AE
Merci bien 1 nit! Ce n'stcpnatpsfuedvorbutms
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Kecettes

Culinaires
COCHON DE LAIT ROTI

C'est un mets qui figure sur nos tablesl, frn canadiennes et dont la préparation, toute
y a de facile qu'elle est, n'en demande pas moins
U no"- des soins assez méticuleux. L'animal doit

être agé de quatre à six semaines; alors il0 pèse à peu prés seize livres, et sa chair a
acquis son maximum de délicatesse. Lavez
et nettoyez avec soin l'intérieur et l'exté-

is rieur du cochon, saupoudrez de sel et de
10l1 poivre l'intérieur, remplissez-le avec une
bett" farce de viande et de pain, ou de pommes

de terre, et recousez ensuite soigneusement
modlte l'ouverture que vous aurez faite sous le
les ventre, dans le sens de la longueur, pour vi-

1"UISO der l'animal et introduire la farce. Enve-
t"a"se loppez de papier beurré la queue, soigneu-
rate, sement roulée sur le dos, et les oreilles.

Placez un bouchon de liège dans la gueuie
vous de l'animal, pour la tenir ouverte. Ficelez
epar solidement votre cochon de lait pour le te-

nir comme s'il était debout. baupoudrez
if1esz de sel et de poivre et d'une couche de farine

1 grilléA euiseznsur un fun modéré Arrn-

jusqu'a ce que le mélange soit parfiit.'ment
homogéne. Jetez dedans assez de farine
pour faire une pâte maniable. Coupez plus
épais que les biscuits dans lesquels il entre
des oeufs. Faites frire dans de la graisse
chaude. Le gingembre empéchera vos bis-
cuits de s'imprégner de la friture.

Coffee-cake. - Une tasse de sucre, une
tasse de beurre, une tasse de mélasse, une
tasse et demie de café froid, une tasse de
raisins pressés, une cuillerée à thé de soda,
une cuillerée a thé de clous de girofle, une
cuillerée à thé de cannelle. Mélangez et
cuisez lentement.

Pain de gingembre. - Une demi-tasse de
saindoux, une demi-tasse de sucre, une de-
mi-tasse de mélasse, une demi-tasse d'eau
chaude, une cuillerée a thé de soda dissous
dans l'eau chaude, une cuillerée à the de
gingembre, une pincée de clous de girofle.
assez de farine pour faire une pâte ferme.
Laissez reposer quinze minutes, roulez à

-- fla

AeU train. partent de M.utréa,

DE LA GARE WINDSOR
3OSTON, LOWELL, *9.00 &m., *7.45 p.m.

Calnnea Mutiai
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TUMEURS VAINCUE
OPERATIONS SERIEUSES ÉTÉE

de Lydia E Pinkhm ns ecsd
Mde Pannie D. Fox.

Soin's à. donner
au rm obilier d'avoir vainu le grand enm el

B a z a r L~~~1a croissance d'unumerettle

ESustensiles de nettoyag sont: bros- Les toiles cirées et le linoléum (prélart) ment dissimulée %i rqemeto
ses baais peu d chmoi, ban-sont lavés avec de l'eau additionné~e de vi- 'e svusetlap cquloq'le

L hisors trcon, pogs eaux, naigre ou d'ammoniaque. est très aace
pore-pussère plmeaxetc., etc. L4es Les verres sont rincés dans un vase rem-

balis onten ris e bruyère, sn thuya pli d'eau fraîche, et ensuite parfaitement
(cère) e chendntou en fil de fer. essuyés; on les plae,~ renversés, dans le

Nos nvtos esleterset lectri- Quand onblae il fathmetrl ba- panier aux verres.
ce d lAlur Uivrsl visiter lai et ourr.esenêrs On procède à pe- La vaisselle doit être lavée à l'eau très

tits coups. Après qulu tepon êp<f1 o v sen a aesedi
sêtesurlesaw uysad d'ato rd enleve les débris qu'elle conte-

Nos uperes talaes houi sec, t pis d'une peau léèrmet nait; on peut ls donner aux poules ou aux
humetée.pores. Elle range ensuite, au4tour du vase

Le lnhes e escaier son l' dans lequel est l'eau chaudie, toute la vais-
avec l'eau~ claire ou~ savonnéee losuisele~lvr sel

de erere, e orelane ec. dasII s ue secs, avec de la potase ou d la pèe u esn asto.rse.Pu

le frms t esdesis espls ou esie lave la vaselle il faut employer un nior-
Lesplithe etlesboieres eot lavéUyes ceavsde gostilunpueré,appelé
avecte" A côt dus vases qui l'eaien

chis~~pot dettoene avee duaté avnla'trncdEnor e vrie . rmpl eu od e o miet dans auetilate
geonnés. ~ ~ ~ ~ ~ ~ ceu ets quspit lhie aésào lne l'onu poile amsszpur qu'le

L'action ~ ~ ~ ~ a duslil osireui est ave ; ps oneau et outerepe de

P paniersoujdansle râele A,5 vasselepu

se~ss. de fair dispaaîtr les fois.s

Tals pcalsd'rile 'Eli Atntqeposbli fu sutaiecru t u lo oule se pu q'lpa 'aodntsmesres 45ma

rae aps esln Lme u- e ebesaxrynsd oeletàle e agedasleue freueesèed nésd olur nstesdpi e

pensonAba-jor, lobs atistque. lit.On trmpeun ampo deline aec vaies usqu das lain etlescuises
LinecopltedeSeviesà.dîer I fau ls posste tusle jur, t eue o fote a iteonesui imé S vusavz esdolersmytéiese4

Seviesà hé Jrinèrs écrés s l vrns t epoi on atéé, l au datmetavc n ine in ec. ui o dssyptme dinlmmtin t e é



de Colette
RESPONDANTSvi

- J'espère que vous avez reçu
: serais bien heureuse si j'avais
ser quelque joie.
Joliette. - Votre nom, avec

.entionnés, paraîtra prochaine-
os listes de collectionneurs.
Saint-Laurent. - Il sera fait
le désirez.
- Même réponse que ci-haut. e otdoublé en .Èneuélpl

La bague de fian .'lanÂiildeI an c. ,
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Le domaine des enfants
Chers petits amis, NOTRE COURRIER

Au Concours " Quatre-dans-Un, ont pris Sous Atte rubrique, il sera répondu aux
part jusqu'à présent bon nombre d'enfants- diverses questions que garçonnets et fil-
cependant, ce nombre, tout respectable qu 'il lettes voudront bien adresser à P. G., Do-
soit, mes amis, est loin de remplir les ca- maine des Enfants, Album Universel,
dres du domaine qui vous appartient dans Montréal. ILN'YA PAS DE

l'Album Universel; aussi je viens tout bon- Muguet. - Les premières neiges n'ont
nement vous avertir que cette semaine est pas, que je sache, l'habitude de ressusciter CADEAU
la derrrière du Concours. Que ceux et celles les blancs muguets, qui ouvrent tendre- plus acceptable pour les jeunes comme Pour

qui n'ont pas encore pris part au Concours ment leurs mignonnes corolles immédiate- les vieux qu'un appareil photographique

se hâtent d'envoyer la solution. ment après la fuite du bonhomme Hiver BROW N IEYY
Divers jeux intéressants et amusants se- les perce-neiges, seuls, sont assez témérai-

ront distribués aux plus heureux, et leurs res pour oser défier la bise et les glaces de Expédiés pýr expresse franc de port à n'im-

noms publiés dans l'Album ainsi que le l'Hiver appelé communément " Hiver des porte qu elle adresse sur réception de

nom de tous ceux qui auront trouvé l'ex- Corneilles $1.10 pour le No 1-$2,18 pour le No 2

acte solution. Voici la date des saisons: Printemps, 21 Pamphlets descriptifs gratis sur demande.
Qui l'emportera des garçonnets et des mars, Eté, 22 juin; Automne, 24 septern- THE 0. H. Hoge Co., 660 rue Cralg, MONTREALFêveq au Lard fillettes ? bre; Hiver, 22 décembre.

DELICIEUSES Allons, un dernier coup de collier! ce Sans-Souci, - J'aimerais mieux «' sans
sont les dernières minutes du combat qui, défaut", mon garçon; car, vois-tu, l'on n'a-
souvent, décident de la victoire. Hardi! boutit pas à grand'chose quand on vit r
mes amis, à l'assaut! et surtout pas de sans souci. Quoi qu'il en soit, voici la ré- I_,' 1 D E A L PME0,DGE]ý1E NdoeuhmauAtluOde C la rk trainards; les tratnards sont la honte et la ponse bien simple A. ta curieuse question . élégance et de grand chic. Essentiellement

Parisien.
La Mal Lard, - Féve, perte d'une armée. Il est vrai que dans Pourquoi Noël ne tombe-t-il P" toujours

choisies - auahmuw=ant l'Evangile il est écrit que: "les premiers un dimanche? Parce que le 25 décembre a
parridt -, «leson el seront les derniers, les derniers seront les l'habitude de se promener en carosse pour
§que. premiers. " Oui, mais ne vous y fiez pas, visiter les sept jours de. la semaine,

tu, prête@ sel matériellement du moins, car ces paroles probablement, pour ne point faire de ja-
"M sal chut «
Tomates, du Sauveur visent surtout l'autre inonde. loux. Crois-tu que messieurs Lundi, Mardi,

se et 108. le esaistre Voyez-vous, nies amis, dans ce monde-ci, Mercredi, Jeudi, Vendredi et Samedi au-
les derniers Wattrapent ordinairement que raient étécontents de ne pouvoir jamais

w. aark. mir., des miettes, et très souvent n'attràpent fêter le bon petit Jésus de la crèche. En-

rien du tout. "Premiers venus premiers fin, la grande raison, à mon avis, c'est que
servis ", dit un proverbe; et noubliez pas FEnfant-Jésus a voulu sanctifier tous les Nous offrons aux lectrices de rALBICM
qu'il vaut niieùx courir après la Fortune jours de la semaine, pour montrer aux en- Uzz ivÉRaiLL un nombre limité de ces es
que de l'attendre dans son lit. Cest l'ami fants qu'ils doivent être sages les autres au prix 0 rire à

chacun, expelilétranc de pbrt sur réception
des bêtes qui l'a dit, et votre grand ami, jours aussi bien que le dimanche. du prIx.
P. G., qui vous le répète. Donc, c'est vrai. P. G. Ecrivez pour circulaire, illustrant les del

nières créations pour la cul gratis.

La foumaàe à eaulchau& CIE PARIS-N'OUYEAUTES, 11 rue St-jus, MONIML

XX

'Nouvelle Argenteries
7>Star

posséde, de rancis Un des jeux offerts pour le Concours Quatre-dans-Un.

avanI out toutu
aunes fournaises.
Ses wakmà ont un CONCOURS QUATRE-DANS-UN 3o Combien de feuillets contenus dans le

grand livre ?de âurfaS (pour les enfants seulement)
chauffante de plus 4o De quel moyen inigénieux maman Cor-
qu'aucune Jusquau 15 décembre inclusivement, neille s'est-elle servi pour atteindre l'eau

L'em y chers Petits amis, vous pourrez répondre de la carafe?
aux quatre questions suivantes- ýSur une feuille de papier ordinaire, ou Tout ce qu'il y a de plus nouveau sortant

ctvilsk en pluaieurs Io Oû se trouve mattre Cocorico, W droite sui une carte, écrivez les réponses, -votre ateliers Euroyéen-i ou Amérirâing ou de Doire
pal se réchal ou A zanche 1 nom et votre adresse, que vous en'verrez à Pro manu acture. Nos prix sont

faut beaucoup plu 2o Combien y a-t-il de pointe sur la " Concours Quatre-dans-un 'Il, Album Uni- Demandez autre Catakgalt BRATIS J
'.vâc et al &momi& F16 m pourvue dune ff-uille dérable 1 vereel, 1901 rue Ste Catherine, Montréal., k#Ï1Ie Pm mur 6 cendres, et d'un syphon NARCISSE BEAUDRY & FILS

BIJOUTIEM, HOI , offla
lm 2ùel 

ol
212. rue St-Leurent, MONraE:At

»OT» o.&-ràlmuz

Co"Me atar 'Y
EAUdeSCARMES

593, me Craig, MoewZI.

BOYER

el pour
@T ProLaPtement, et Mn&

loutel lm Gel weSrmm e4jobas.
naïf et G&MAI

ontr&w
Le renard. - mi la-haut, puel

"I tu pommes sont-elles bon-
nes f

Z
le caq. - Monte et tu le verras.

FERDINAND Igauxde M,

MORETTI
TAILLEUR nitionza, congestion&

FASH 1O.N AB LE

des àtoff« les

pins indisl imga»" Fers NEV a.
COUPE GARÀM«É rerffl V'Otre eh-ill, 1114C

MAIN MI

1658 rue, Norre-Dame lxidger
CZ pàWde la col 'St-Lambm) «%;

bl Mal 641
Maïs, 342
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par un

ainsiCas-
Ssur,

"Oxford"
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CORSINE
DEVELOPPANT LA FORME ET LE BUSTE

NOUS ENVERRONS GRATUITEMENT

Notre livre EN FRANÇAIS sur le développement de la
forme et du buste, sous enveloppe ordinaire cachetée,
à toute femme qui nous le demandera par lettre çon-
tenant trois timbres-poste de 2 cents. LE SYSTEM1E
FRANÇAIS DU DEVELOPPEMENT DU BUSTE INVENTE
PAR MADAME THORA est un simple traitement, chez
so, garanti pouvoir augmenter le buste desixouces.
Ce sont des emmes qmi réondent à toutes les es,
qui restent secret sacré. Nous ne divulguons jamais
aucun nom. Notre livre est admirablement illustré de
ptraits sur le vif montrant les formes avant et après
l'emploi du SYSTEME CORSINE.

Nous avons une agence aux Etats-Unis d'où nous
fa'isons parvenir nos traitements à nos clientes améri-
caines afin de leur éviter de payer les droits.

Demandez le lIvre (gratis) at envoyez c de imbres-poste à

The MADAME THORA Co,, TORONTO, Ont,
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Urie Parisiel-irie rilailtyre Comment on Eu "rit le Rhumatismoýle
J'ailiell,,11 par toul 1, inonde un spécifique je neveuxpasdirep làquelestablettwdu,

polir uelque remède que moi ou Dr. Sh..p à

quelqu'autre que ce, fut . . escrire avec muscles ossifiés sans jamaldeîtumraéýqtluenrorlenelX
assurance - quelqile r ède a i lequel nous cela est impossible, mais avec un succès PrON'nO

notre époque, ces deux mots réunis : puis - pour ne leur rien enlever, elle se aurions une eonfiance non pas changeante mais certain elles chftFýmprr)Yit du Fang le poison Zd,em f
1ýpariBienne", "martyre", hurlent nourrissait de ce qui restait au fond des presque certaine, car les ravages du Rhumatisme cause la douleur et l'enflure. DuinêuewnP>
ensemble. Pour une fois, cependant, assiettes, de ce que les mendiants eux- "' m"'trnnt partout, et un véritable soulage- douleur et l'enflure djparaissent-lüs Rouffrance

ment est rre. dii)Hrikissent-le rhumj ýisme diSparait.
il n'en fut rien, naguère, ainsi que le prou- mêmes auraient refusé! Après vine années de recherches et d'expéri- 1 ou, ceux qui souffrent, du rhumatisme Ot qý1,
vera l'émouvant récit qu'on va lire - dont Le 15 décembre dernier, elle ne put sor- mentation j. ai dëcnuvert "un produit chimique in'errivent, rece,ýrunt gratuitement MOI' livrei(à,
nous garantissons Pauthenticité, - racon- tir. Depuis huit Allemand de ni je ÉýtiK maintenant usage. Alors.je le Rhumatisme, en iwliiie temps que des avis t4le

jours, elle n'avait rien vis que mes reolierches et inoil travail n'étaient qii*au régime a observer, etc., etc. l'e tout gnl-
te par un de nos plus distingués con- mangé. Un mal épouvantable dévorait la pas en vain. Ce produit en efut ' iý l'aide de cer- tifitement. Avec le livre j'enverrai aussi lin
frères, M. Jean de Bonnefond. langue et le palais de Soeur Marie de la t,4iný autres a servi de Ïondement à un remède "Bulletin de Santé" paýseport à, une santepar

presque nrr'ain contre le _Pbiirwiliý;mp. Fn de faite.
Laissons-lui la parole: Passion. Elle avait pris, en avalant les très non, breu ssais et cý > ,elle preý- dd
Tous les Parisiens qui sortent le matin rtstes trouvés sur une assiette, un mal cription a-iustiti(ýpleitieraciit 1ý1 cc)l1t1alweJL,.jý Adr.ýssezvous au Docteur ShooP,
il y en a, paratt-il - tous ont rencontré horrible, inconnu pour elle, mais que la mettais, Poste 80, Racine, Wis.

une voiture antique tirée par un cheval 5eience nomme d'un nom terrifiant. Le Les cas bénins sont guéris avec une ou deux doses seulement. - En vente chez
poussif et conduite par un vieillard en ferme et frais tissu de ses joues blanches

nibus de famille et qui, veuf de carreaux, a bait en morceaux purulents. Elle s'é.bloufie. Ce carrosse, qui a pu être un om- et roses était ineurtri par le mal et tom
- tapissière, ce carros- plainte seulement quand la douleur et lamal fini, tournant t-ii Tablettes du or, shoopq contre le Rhum 10

se contient une foule de caisses et de pa- fièvre avaient été plus fortes que . son
niers, de la viande cuite, de la viande crue, corps de femme. Le médecin appelé decla-
des morceaux de pain déjà broutés, des ra qu'il fallait faire l'ablation de la lan-
bouteilles de vin à moitié vidées, et, au gue. L'opération n'a pas réussi et, après 1ýK
milieu de tout cela, une religieuse au Som- des douleurs infernales ou divines, la peti-
tre costume. C'est la voiture des petites te Soeur des pauvres est morte avant-hier, V otre
Soeurs des pauvres, qui va d'hôtel en'hôtel, à cinq heures du soir, au moment oià l'om-
de restaurant en restaurant, mendier les bre, croissant à chaque minute, tombait un
débris des tables riches pour nourrir les peu plus haut de la voilte blanche sur le en f int
pauvres et les vieillards, les meurt-de-faim, ]k tout blanc, sans rideaux.

Elle est morte pour n'avoir pas voulu dormira paisiblement, sansque la honte et la misère font grelotter
dans les lointains greniers du Paris in- donner aux pauvres les restes qu'elle trou- se retourner à chaque jZg"
connu. . vait dkgoùtants pour eux et suffisants pour tant, - sans souffrir a"

Chaque quartier a sa voiture et sa elle! Ce martyre, à la première heure vers ou de digestion MWul
Soeur, qui s'en vont, P", dans l'autre, d'une année ol(l ils seront rares, dans une vaise, - si vous l'habitue%,
faire leur'quéte quotidienne. La religieuse ville où ils ne courent pas les rues, est plus à mâcher quelques minute$,,
qui parcourait, il y a quelques mois, 8 lale beau peut-être que celui des moines qui
environs des Halles, ne pouvait pas passer vont finir en héros dans les pays sauvages.nom de petite Soeur sein-ipiperý-. Lý Sur la tombe de Mlle de C..., qui sera un
blait une ironie de la modestie, ainsi jeté tertre de terre, orné d'une croix noire, les G om m e
sur eàte femme dont la taille restait mou petites Soeurs des pauvres, ses soeurs, ont A LA PEPSINE
lée pour.les splendeurs de ýla soie, pu poser une palme, et sur la croix elles
orgueils du velours. Soeur Marie de la ont eu le droit de faire graver cette épi-
Passion était une de cu filles qui poussent taphe
sur lu ruines de l'aristocratie. La coiffe
voulait étre humble et pourtant dessinait Ci-gît Soeur Marie de la Passion, M e n th 111ý1, ilsur cet,--g-Mte comme le cimier d'un cas- vierge et martyre. DE
que. Soeur Marie de la Passion marchait
doms ses gros souliers avec une majesté qui
était presque profane, tant elle révélait la Les alnées, celles qui depuis des siècles
grande dame qWvuràit pu être la petite dorment sous la terre de SainteýCaIixte, à
Soeur. Avant de porter en nom de reli- Rome, et dans les autres catacombes de la
gieuseý, elle avait appartenu au monde, Bous primitive Egliee, n'ont pas plus de droit au
un nom que les champs de bataille de la titre de martyre que cette fille très pure
guerre et les champs de bataille des salons d'un temps qui nest ni pur ni primitif.
avaient rendu célèbre. Petite-fille d'un ma-
réchal de France, fille d'une des mondaines J. de B. POUR AVOIR DE
lesxplus connues du second Empire, elle BEAUX CHE-avait poussé dans le milieu le plus cultivé, C hez
18 plus ratissé, comme une rose mystique Le banquet annuel de l'Association des VEUX, IL FAUT
et sauvage. Belle et fière, elle avait ins- voyageurs de commerce. LES BIEN SOI-
pirà l'amour des hommes sans jamais le Le banquet annuel de lAssociation des GNER, ET POUR
partager, Elle avait vu longtemps pleurer voyageurs de commerce du Dominion aura NE LES POINT P alinet
sa mère, loin d'un père dont la vie agitée
effraya sa jeunesse, comme épouvante Vin- lieu, à l'hôtel Windsor, le 21 décembre 1905. CASSER EN LES
connu. On lui en avait à peine parlé, de ce Le succès de cette grande démonstration ONDULANT, SE ON - FAIT, P0VUý
père, mais on le lui. avait montré débau- annuelle est assuré &ores et déjà: tous les COIFFER AVEC DAME tre-
ché, impie, contempteur de toutes les lois ans, en effet, cette puissante Association, LE S POSTICHES
divines et humaines. Et il avait, en effet, qui compte plus de cinq mille membres, OU AGEE
tous les vices qui peuvent tenir en faisceau réunit autour de ses tables Vélite du coin- DE LA M 0 D B L E 8
autour du coeur d'un gentilhomme. merce, de l'industrie, de la finance et des CIAUX EN

Mlle de C... avait làme ardente ý elle professions libérales, De nombreuses invi-. VEUX BLANCS Î,
portek dans les pratiques de la vie religie>u- tatîons ont été lancées. Les organisateurs
se la flamme d'une jeunesse sans apaise- du banquet comptent, comme d'habitude, GRIS, DE
ment, et le monde la vit, pour la dernière sur la présence de plusieurs ministres fédé-. M aïson BEAUTE, ET 4
fois, le jour oft elle prit le voile dans la raux et provinciaux, qui ne sauraient, ou- DES PRIX
blanche chapelle des petites Soeurs du pau- blier que les Voyageurs de commerce sont FIANT TO'UTý
vres. Elle fut regrettée, car jamais elle les pionniers du progrès et les agents les
n'avait et-& plus belle qu'à lyheure où le plus actifs de la prospérité du ýpays. P alm er
Saint-Sacrement, du haut de Fautel, jeta
des rayons, comme un soleil, ý sur ce front 

ME TELEPHONEcourbe, pour l'accabler de sa gloire. Elle
ne regretta rien et mit, sans un frémisse- No. 1745 RUE NOTRE-DA 9 MAIN
ment, à son doigt mince, l'alliance d'argent Ballade pour les 'p'auvres petits
oui est celle du christ. C'était le premier Pierrots
ýnneau de 'cette chaine formée de devoirs
pénibles qui devait se river dans le mar-
tyre. La neige tient, décidéhient

Et maintenant, elle s'en allait, heureuse, A peine le soleil s'allume
dans la carriole ecclésiastique, chercher les Vers midi, dans le firmament
lambeaux de viande desséchée et les mor- Couleur de suie et de bitume. D e m a n
cc.a= pain déjà mordue. Autour d'elle, On fait bien du feu; mais ca fume
elle ks * ait un absolu respect, et lem gar. Les gkçons brouillent les carreaux. FOURNAISE 'A
cons, des restaurants de nuit s'inclinaient Quel temps, ce froid dans cette brume,
devant cette fille de charité et parfois me- pour les pauvres petits pierrots! la EAU CHAUDE
me Vaidaient à por7ter son lourd paquet.

Soeur Marie de la passion était, aucom- Quand on va dehors, un moment,
inenclement de cet hiver, dane la fleur mû- A travers l'onglée et le rhume,
rie de Ra jeunèu'e. Ce n'était plus la jeu-ne On en voit tomber lourdement,
:.tWe.à la chair lumineuse d'émail fondu. Comme un caillou dans de l'écunie,

Modèle amélioré de 1904ýL" Privations avaient jauni cette perle de Sur la neige qui lu Inhume. Fr
tratàéur 1>rès de laciuelle toutes les autres Sa blancheur les rend tout noirauds.
perle@ mm laient autrefois mates et grises, L'hiver dans la mort se résume
Gra"e et régulim, les traite avaient Pour les pauvres petits pierrots.
polu'tant garde leur MbItue, mais Urie noý WARDENI KING.& 0 9 Liloï
blesse douw=,Ou". Us gtstient kàléspar Dans les mansardu mémement
le grand air et semée de oeg grains d'orge Il en est d'autres que consume
qu'on appelle lés taehffl de rcuAseur. Us' L'ogre, de chair ftalche gourmand. ivr A L

seuils W changé en. leurà Des bébéa, que Il
il si i11tM»ý et si.- Yemmaffloter en blanc cootume,

E"ý Gque parfois ils semblaient ùoim::>.:-..iGétent týutnuq Som des Marraux.
Cfl»m' droit, percmt et sup9fieur, qu'm Leurs mères sont, dans l'amertume
r«mntre 'chez les femmes du mWde' 'Pour lu ixmvtàg, pütith pier 4. Piano et neuranthénie. ch&tje meme qui Fsimel bien,
qu"d on n'y trouve pu Poppomé, avait Qui z'a, p , ü , son piano ... us ýl& neurutbénie Our un
fait dômer à Sk>éur Marîè de 1; Paoelon la Et cependant, le piano est Un grand cou- î ses formutsi c'e'st &Insi
pârt de ti-avAil la pIns nible. Peur arri-. prinee, tu tf »W 4e oëêîui%ý01. berlinois iloffl apprend qûeý sur

pable, car, ogmà compter, Il produit des >M 411ez eamdeuo«over dam lm ri4tanIr. qui ne ferment victimes.- Wabord,. les malheureux vo*D'6&odow. Fais' %ka igins%tre levée la pre- Et tires-en uû Pm 4é plumo, voieinee des ýnombr le pwnoý, six fflMýqueg» matin, M> devait L on eux 4ýt encore plus de =glgdiffl nereeuffl-inière, et réiitrpr quAnd. êes sUurs &or- -pour les pierrots. noinbr"e8 Pianist« de tout te et 44 u*118 lie Moinuléeý,WMtýp*We son dé»uner.. tfýté ý 'toute science, dont il exgicerbe, le gyetaine
1 fflW_4,ý, *e - op I'gLgU de, nerveux à haute doi&; niâàÉrý dë »ùt loi



du ch
ménagère)

Les enfants digèrent-ils
les épingles ?

.rrive souvent que les enfants, au cours
es nombreuses - et variees - expe-iences qu'ils font chaque jour, sur les
Hétés des choses et des gens, et sur
nséquences des actes que leur suggère
fantaisie, avalent des fragments d'ob-
fort neu comestihla
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Le dernier bon tour du renard et de la cigogne F.DUFOUR Eping'lette Eleétrique
139k5 Rue Ontario, près Saint-Hubert

Téléphone Bell EST 3389

me CONCOURS DE L'ALBUM 'UNIVERSEL Amoublements de Salon pour Cravate
A trompeur et demi, double trompeur ! Cet original et amusant concours en est la Chilon, Durables et Bon
preuve. Trouýéz-en la solution et méritez un des vingt jolis prix distribués chaque Marché, Offre Unique.-
semaine par I'Àibùm Universel aux concurrents heureux.
NOTEIMPPRT 1 ANTE. - Les enveloppes devront porter les mots 33ème Concours, et DRAPERIES style moderne Complète

Succès complet dans cette ligne
nous parvenir au plus tard à la fin de la première semaine de janvier. par F. D U 1, 0 U R, ancien tapissier

du Bori Marobé, Paris.
Se rend à durnicile pour vente et $1.50 ýÏ
répazarations de meubles.

Satisfaction à tous Ouvert tous les taire jusqu'à 8 brs,

Un cadeau pour Noef
Mlle Maria, Ferland, Ste Marie, Beauce.

Vues et fantaisies; réponse assurée. QUI SERA BIEN
Mlle T. Lagarde, 621 Sanguinet, Montréal. APPRECIE

Vues et fantaisies.
lienri Paré, Deschambault, Co. Portneuf.-

Vues et fantaisie; réponse prompte et Ecrivez pour notre catalogue de nouveautés
assurée. électriques No 20, pour d'autres suggestifflm

1-formisdas Ethier, E.E.M., 1745 Ste Cathe-
rine, Montréal.

Arthur Denis, E.E.M., 348 avenue Hôtel- SAYER ELECTRIC
de-Ville, Montréal.
Ernest Champagne, E.E.M., 325 avenue 14 Beaver HaU Hffl, MONTPF-AML-ôtel-de-Ville, Montréal.

Mlle A. St Denis, 384 rue Sussex, Ottawa.
Timbre côté vue.

Mie Violette, Boite 642, Sherbrooke-
Est, P. Q. Patins! Pafins! f

é Mlle Imelcla Genest, St Henri, comté Lé-
vis, P. Q. - Avec pays étrangers et

4> Etats-Unis seulement; timbre côté vue;
correspondance française ou sténographi-
que (Duployé).

Odias Daoust, Masson, Co. Labelle, PQ
Joseph Desrosiers, Masson, Co. Labelle,

P. Q. Un grand choix de patins nouveaux JUO-
Gaston Lamontagne, Joliette, P. Q. - Fan- dèIeq, très lèger,ý, solides, en acier bien trcln'2'

taisies seulement. péetnickelé. Nous avons tous lesgeLroýýMlle Dianora Lajeunesse, 14 rue Laval, Rour le Hockey, pour la Course. pour 10Fancy ýskating," Patins Norvégiens. P-
Québec. - Réponse prompte et assurée. tins à ressorts, etc. Pr 1 x d e pu i a b Uc-

NEle Agnès Deguire, St Laurent, près Courroies pour Patins depuis la
Montréal. (av-

Mlle Thérèse Langevin, 157 Mentana, Bàtons pour le Hockey chacun

Montréal. "Pucks" en caoutchouc pu, d'puis 1ch",.acrýü.. 10âý

Mlle Berthe Dugas, 459 St André, Mont- Commandes par la malle remplles avec -"iýM
réal.

Philippe Demers, 187 Berri, Montréal.
Vues et fantaisies. La Je A. Surveýrý

notes explicatives. mile Lé& Gervais, 69a Dubord, Montréal.-
1. A quelque temps de M Anglais, français. Mlle Marie-Anne Gagnon, Poste-restante, IMPORTATEUR EN FERRONNERR-'ý

La cigogne le prie ...... Mlle Célina Dargon, Magog, Québec. - St Roch, Québec. - Vues et fantaisies;
Timbre côté vue; anglais, français. vues de Québec exceptées; timbre, date 6, rue St-Lau1rr

2. Avec mes amis et signature côté vue.
ýJe ne fais point de cérémonie. Mlle J. Olipha Léger, 1576 Ontario, Mont- J. Alf. Boisvert, Amqui, Matane. - Vues Ta. Lonc= Di"nS Main 1914,

réal. - Vues des villes de préférence.. . . . . . It et fantaisies.
3. En un vase à long col Mie Yolande de Beaumont, 299a rue S J Wil. Bégin, Amqui, Matane. - Vues et

*Et d'étroite embouchure. Denis, Montréal. 1 f antaisies. TéIý Ben MA1KeýMlle Gabrielle Demers, Ste Thècle, Co. C. E. LeBlanc, Ste Geneviève de Batiseau.. . . . . . . . Champlain. - Correspondance française, Fantaisies.4. Mais le museau du sire anglaise et sténographique (Duployé). Bastien
acinthe.- Mlle Maria Laforest, Fraserville Station,Etait d'autre mesure. Mlle Marinette, B. P. 164, St Hy Co. Témiscouata. - ý ues coloriées, tim-

5. Question: Alors, comment sire renard Fantaisies préférées. - Timbre côté vue. bre côté vue. Brunelle
sýy est-il pris pour vider le contenu de la Mie Eugénie Asselin, Rimouski. Mlle D. Bolduc, St Jean dIberville, Québec.
carafe ? J. E. Poitras, 185 rue Maasue, St Sauveur, - Réponse prompte et très assurée. TAI Ligis

6 A trompeur et demi, double trompeur. Québec. - Fantaisies préférées. Mlle Yvette, B. P. 232, St Hyacinthe.
Mme A. Guillet, 1254 Ontario, Montréal. -

La solution illustrée de ne, joli concours .Timbre et signature côté vue. - Ré- Vues préférées; timbre et signature au

sera donnée dans un des numéros verso. .2M r
suivants Ponge &"urée. Mlle Gabrielle, B. P. 232, St Hyacinthe. - Ste-Cathde rAlbum Universel, ainsi que les noms Mlle Emma Gantin, 1M rue Notre-Dame- Vues et fantaisies.des gagnants comme aussi ceux des con- des-Anges, Jacquea-Cartier, Québee. - Mlle Yolande de Beauraond, 299& St Denis,eurrente qui auront adressé la vraie solu- TouJours en maine lisTimbre côté vue. - Réponse prompte et Montréal. dernières nonvesatésletion à 33ème Concours, Album 'Universel, assurée. 'Mie A. S. Dallaire, St Patrice, Beaurivage, Londres et de NewàrDe,igôx rue Ste Catherine, ld4ntrW. Romuald Charland, Joliette. Co. Lothinière. - Vues, fantaisies, art

Mlle Alioe Lépine, 36 rue Drolet, MontréaL .... Uri 0
Solution du Concours Ne 29 - correspondance française et anglaise; ré-

Mlle Evangéline Denis, 255 St Christophe, ponse assurée.
BATTERIE DE CUISI" Montréal. 3. A. S. Trudeau, P. 0. No 3, Joliette, P.Q.

Mlle D. 0. D, Botte 5M Trois-Rivières. - Mie Ida Gougeon, Notre-Dame de Griloei
Liste des gagnants. Timbre ofté vue. Montréal. 0 rati SMue Gabrielle Boievert, 1160a St André, Mue M. P., Botte M, Trais-Plvîère& - Mme J. B. Migneron, 516 Sanguinet, Mont-

Montréal; J.-B. Leclaire, Lachine Locke, Vue8. C4 14agnIff ne
Q".; MMe Ckcils, Landry, Bécancour, Co. Mie M. A. P., Botte 265, Trois-Rivîètee. - Mlle B. Ahi" Guillot, 135 rue N.-D. des TOUR de COUI
N'icolet;- Muis Eva Bouchard, St Félicien, Vues. Anges, Québec. - Vues et fantaisies ;
Lac St, Jean, P.Q.; Arthur Guillemette, Ste Mlle Alexi- Chamberland, Cfte du Pu- répame prompte et assurée; timbre effl ela Fo

Tbërle, Co. Champlain; Mme 0. Bourke, sage, Lévis. 1 vue. DONNE

10 Hm-vard- St., Concord, N. H.; J. E. Ju- Antonio Argenault, B. P. 205, St Jean, F.Q. Mlle Robea Matton, 42 rue Bolton, Otta- Wear de

tras, La Baie du Febvre; Mlle Emily Cor- Rucher Bélanger, Plantage-et, P- Q- wa. - Fantaisies préférées. MULM
mier, institutrice, Petit Bonaventure. P-Qý; Charles Bleulys, St Hyacinthe, P. Q. Mue Marguerite Dumais, 266 Laurier Ave., 40 beau
Mge Eugénie d'Anjou, Trois-Pistolee, Co. Hull, P.Q. - Réponse

J_ P. de Lamoricière, Masson, Qué- assurée.
Tém1seýÙata; Mme Théophile Laporte,, Parasol japonais, Bte 172, Hull, Pý Q. Ferdinand Hamel, 68 Daly ave., Ottawa. %yq
Broad St., 165 Marlborc, Mau.; X. Dubeau, Mlle Eugénie Eâmel, 68 Daly a-re.1 Ot-Timbre côté vue. tawa.2g ý rue cý%n0îAMie, Basse-Ville, Québec ; Mue Roiande, Lamarche, Lachute MIRS.
X > Ottawa, qui. a écrit. "c'est un joli Ca- lienri Lavigne, Lachute Milis. Etats-Unis.

mue Léonette Lamarche, Lachute Mi, Mlle Maria Lafrance, 2s2 state St., New-
Bedford, Mau.Timbre côté vue. - Réponse prompte et M

Éle; n Mlle Louise E. M&,dield, Cor. Blake and aassurée.
Mlle £«urence DeBelleleuille, 268 rue St MaPle EtS., -Lewiston, Me. - Timbre

Jean, Québec- côté vue.
Mlle Marie-Paule de Vignault, 33 rue St Noël Wright, 29 Park St., Salem, Mass.&lm.nge. à cartes postale -Michel, Québec Mlle Cécile Picard, 46 Ilonoy Ave., Lowell,

ci-des- me Elodia Boulet, mon P. Q. Mau.
Us pergo»ea dont , = bre côté Mlle Rosi@ Bonney du

Vues, lantabi«, paysages; , la Hazard St., New- do il
sous YadMU4-, é0m4m ý«Vt« posta- Bedford, Mau .ý _ Vues ert faMaieies. dodoleff avec monde .entier..... Mlle Antoinette Beaud4mp, Vaudreuil. Louis St Cyr, 43 Daniels St., Fitchb=fir,

Canais. Mo J, T. Mou»mu4 Chazabre 46, No 20 vau. - Timbre em vin; réponse as-
rue, St Jacques, moutzw. surée. N'ENVOYEZ pAS IYA

1,1«Val, 8W st André. -cloilielâme jo"ph sAnécai, Laprairie, -P. Q. Philiodore A. Lefebvre, 30 julian SL, Pro-
urtu postales représentant $gÙh jh=- 19 pôrtilý4 89 Ate Elîoubeth, Montréal. videmee, ý R, 1. - Désire écuanger cartes.
hardt. - Répondra par gente désiré. R&Pm»ë Prompte et., WWurge , timbre postales avec jeunes filles seulement ;

Mlle Beaudoîn, 477 St An&é, - COIWUÇU-.. 094 V"ý 1 1.. 1 vues, monument$, paygages; timbre et
M, cart« postales repréumtant Sarah Wë 11 CbXpntý Plaruville, Yamuu*gL signature ffl vue- (»
Bernhardt, - Répondra P" genre d"ixé. Fantal" seulemmt; timbre tôté vue. )Mie AnnM FT69hette, Oentral Falls, 41ý b0@0
mus Adrimme prfto«t, 7m st André, Mie Lncia H*bert, Ub%.Pi&âu St,ý cýt- Yale# St. odomOs,

MontïMi. - Cartm en dehors dé b Vý tawg.'- 1%lltshift 'P1'19$ý ; répMlle mue Biancire Trembla 1% Peckins et,
lAbello, IU Pa" L*fOntaMÇ, Mont- sAur4eý E Wem, Ifs"- - TI=,, côté vue, de pré-

Mme Berthe férenS vueL
t $71 rne Drolet, tgiodes et sérift Ubaldè de Gr»dPr#, 05 1>Mess ftq * Bla-

à il. làaný Maso. - Timbrè MU *metÏnI. "NXMW
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La râe .~îeLivre Gratuit
ES atins ou le bras, je sortis de la chait et repartait en élans plus rapides et

dui qulc Le soleil descendait parmi les fantômes -ee2qIn,
1, Rien ne me sounlève, rien ne M'exalte des arbres, et son orbe rouge et sans isdnlr néesnecom eretour. de erte joie trop rare. rayons se réfléchissait sur le clair miroir.géI8~ d

Qelsconditions de la temapérature ne De loin, elle en enveloppait le reflet d'on-

e emtetau fervent de la bicyclette ou dulations et dle cercles mouvants, pareille catarrhe. Gravures.
dé 'auomoilede rolrq'à des interval- à quelque flammne échappée du foyer lumai-

lesdetros u qate aset pedant peu nex à quelque nébuleuse errante et libre.
djorquelleirse eal sienne au Vision qui me grisait comme si j'assi-Matn e e p emerjou, ua d l cnve- ai a x j uxad rabesd'nefe! N'était- ___

ron le rotesenin ibééeset 'epac cepaspou mi, uisue ulautre negrad uvetlCes livrss deceui uitroubai sa solitud, quele dployait ainsiva n etatlavlpt ivn, es e a aied ssgets etnel e 'elegg ?9sc2i! % u âl -CA TA R R H E
ut ui as éonqumavessotfxeai-epoint de ces mots qui enchanitent et nment le hautt caractère de l'ouvrage. Il a éte écrit par le Dr Sproule, qui est reconnuerlued e intsdalges et~ d'ef - de ces formules qui ensorcellenti au Canada et aux Etats-Unis commte une autorité en eut~od aat~ C'es e

I/>scne.Lombhre vint. Un frisson deê froid cou- Dr Sproule lui-xnmêe ui voua fat ette fr.t vu vu ol mad.»mn
Mai Edth e meûtell pa coqui à.rut à& la surface du lac. Elle passa près de dez. son livre.

tou aure omet e das tutautre dé- moi, si lentment qu'il meO ft imlpossible Pare que tout d'a.bord, il est une chose <lent vous avez besoin si vou avezseuemanii d sexrA rvea ~yolet rcltment la plus léèeatteinte deCtare Si e n'est vous, c'est peut-être~ queluuquedula dngie? omrede esgrnd yux es lisgranesvôreeo qelu'nud vs mi. e 'eglgnmessant dnn sraplsdréDèslor, e dstnguiparmi les sil- výers la berge, elle monta les deré qui con- cexque vous pouvez vous figue.E oruieac qec ir t cihoueteshéstants e riiess, cetteo- for aint dl'n de pacsenlva l' pn pdesnhopardscsus hut lacs dns l prfespar t un ahoi du atarhelpImadrbequi me semibla du premierecoup tins et disparut dans les ténèbres.'ai esave atat qel
éasedele blncevtue d'unue sali intérêt. C'est un livre attrayantléecarpuchunq'iadraàée-

dmjueminer sa propre condition. Commie qusio e fiila é réedrp grsd'agntdu court boléro à 'humani>té. Cetulirqisevnait fclm 6 pr orêr tl
dé hichll qi éggeitllgne ondun- Une heure après... comment suis-je par- e'es un livreu quiul seéèr

leue d sataileell évluat n <mouve- venu A savoirso nom: Edith Saint-Aure? le doxnner. Car il a toujours considéré qu'un médecindeatmporsacinet
mens s lger e sinatres, u'll fa- quelpéet ij imaginé pour pénétrer son habileté à aider ses semblables dans lameuedposb.. saatae i eune Quielques mots sur le volume même. C'et un rtiu traité du CtrhDisai pese à outcequisemeu aumode he so pèeviex avat aecqui j seulement du nez, de la gorge, mais aussi du tube brnhque, des poumons, del's-sans~~~~~~~~~~~ ~ ~ ~~ ~ ~ efotttsn êeueaprnefle el iate epvlo slj e omac, du foie, des intestins, dles rognons et de la 'vessie. Il traite des ass e.de vloné. sis raimnt lus;mai, un here arès danerset de la guérison du Ctrh.Il vous dira précisément d'oùl provienn vje sonnais sa porte.malaises -leur point de 4éprt - et le danger qu'ils comrn tIlraemêedUneserant m'uvrt. e preétant lasrié Peut-être que vosaez un ami qui est dur doele? Die-li dé de-

Il ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ c-ote n'sconodalruuipisveeo-asnt edmndiMl aitAr.O

parr àcele e l fnim qi s lireà l m'ntodusi das ue etie pèc base mande clivre< égaleet. Dies-u u'l n ot re.Lzsetosdutr
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Oxford, la plus vieille cies universités capitulaires... Imaginez-vous la vie d'unNécrologie master Il ou d'un 'I fellow Il dans un de ces
anglaises Monuments, sous des boiseries gothiques,

Décès survellU à à Montréal dans la sémaîne (Suite) devant des fenêtres de la renaissance ou
finissant le 3 décembre igoS. di! moyen-Age, au milieu d'un luxe sévère V e n W a te u r

Car, la plupart des hommes éminents... et du plus grand goût, estampes, eaux for-
Bazinet, lime Aimé, née Surprenant, 27 ans. qui ont laissé une marque dans les annales tes, livres admirables. Le soir, en descen-
Bouhanna, Baraquet, 22 ails; littéraires, scientifiques ou politiques de dant l'escalier, quand la lumière vacille sur
St Jeai4 Dîne Albêtt, née'Bouthillier, leur pays' à l'encontre de l'exemple de les grandes formes noires, on croit marcher Ae o l'i e n30 ans. Shakespeare, Qnt passé par l'université. dans un décor vrai."...
Athélo, Marie-Louise, 82 ans. Xotre étude devi .endrait alors une énumé- Oui, Taine n'a pas exagéré. Oxford, c'est

ration des grands hommes de l'Angleterre. la cité idéale du penseur et du rêveur; et ilRichard, Fro.-Xay., 5 1 ans. Cela dépasserait l'espace q i nous est ré- est impossible de lui rendre justice dansRacette, Ludger, 16 ans. ui
mervé et n'entrerait point dans le cadre que une page de revue.Leroux, lime joe4 née Lajeuiiesse, 24 ans. nous nous sommes proposé. R. ERNEST,Jutraâ, Vve Frsj née Dagenais, 97 ans.' Et nous n'avons rien dit encore sur Ox-Ferland, lime Geo., née Baillargéon, 36. ans. ford, qui est aussi la ville la plus pitto-Chartier, Vve £tienne, née- CýowvàI, s5 ww. Echos de partoutToner, Vve Michel, née Corrigan, 67 ans. reequei la plus intéressante, la plusorigi-

Ledoux, VveFra., nee Desmaràis, 73 ans. nale au point de vue de l'architecture en
Perraùlt, JdEfiaph; 7S aris. Angleterre, et la mieux conservée du monde
Brosseau, Jacques, 78 am. entier peut-être par.rapport, à sa pliyeiono- Lingerie pour chiens.
Brady, Vve, Fra9k, nGe Mourn, 57 ans. mie de ville du moyen-age. Nous avouons
Ve tte, Jeaik, 82 ans. que nous hésitons un peu a aborder ce côté Le dernier cri de la mode canine, en An-
St Jean, MaXÙ4 -18 &ris., & notre thème. On a déjà tant écrit sur gleterre.
Perault, Vve »monl,'née Gosselin, 70 ans. cette iIlu8ýre localité; des plumes douées Il existe, paraît-il, non seulement des
Bélisle, Vve Etienne, née Galar-neau, 94 ans. du plus grand talent lui ont prodigué leur tixilleurs, mais des chemisiers pour chiens,
Cusson, Dme Josý née Dubois, 57 ans. verve et leur éloquence, de sorte que notre qui fournissent aux élégants fox-terriers,
DeschamPs, Mirii-Sara-D, 87 ans. contribution apparaîtra, forcément, bien loulous de Poméranie et bouledogues de
Leblanc, Damase, 62 ans' pâle à côté de ce qui l'a précédée. Et nous race appartenant aux dandies, tout le linge
Langlois, Arthur, 23 ans. n'avons même pas besoin d'emprunter la de corps nécessaire aux toutous les plus
Faille, Dine-Ekumère, née Lortie, 57 ans. lyre dés littérateurs de langue anglaise. raffinés.
Mathew, DmÇ Pýt., née ans. Nous rappellerons seulement une page Sous le paletot, de coupe irréprochable,
O'Neill, Liliiýh--Bliiâutt4 23 ans. dÉypolite Taine, l'auteur fameux dýune ils portent maintenant, soit un gilet de fia-
Villemaire, Diùe jean, née, Paquet'te, 37 ans. " Histoire de la littérature anglaise Il. iielle, soit une chemise de fin linon. Les
Fagazi, PatrÎë1ý ý W'ans. Taine était le plus autorisé parmi ses coin- bêtes très frileuses sont pourvues, outre les
Wynne, John,ý e àns. patriotes du siècle dernier, pour traiter ce petites bottines de chevreau , souple, de E VENTILATEUR a établi sa supé . .....
Surpre=nt,-Jeau-Bte,'7à ans. sujet. 'Il a en une connaissance approfon- chaussettes douillettement ouatées. Enfin, riorité sur tous ceux qui ont été
MeRobert, lime John, née Gwin, 33 ans. die de là langue, des institutions, des la toilette est complétée par un col minus- c soumis au public. Il a établi,
Stacey, limé jalies, née Kehoe, 57 ans. moeurs du peuple anglais. il en & fait cule de tolie à bouts cases et grandes Pl- par des essais qui en ont été faits, son
McD«nell, 0aniel, 40 ans. l'étude, l'oeuvre de sa vie. Dane ses 1ýNotés qûres, orné d'une jolie cravate Lavallière, adaptabilité à laventilation des grandes
Baril, Vve i .'is., née Liinqges, 75 ans. sur l'Angleterre Il, Taine noua -fait une del dont la nuance doit sýharmoniser avec celle bâtisses. de cabinets, des voûtés d'é-
Smithers,'D - ~Richard eription charmante, dam un style qui ré- du poil de l'animal. glises, des écoles, des manufactures, des
Wheeler, Edwed; o6 àýg vèle de sitüte Fauteur de première force, de Infortunés toutous, s'ils pouvaient par- étables, etc. Il est pourvu Intérieure-

la cité ý d'Oxford- et de ses collègues. Sui- lerGrattoiý4 lime ùée'iPexiault, sà ans. ment d'une vis à ailes, au moyen de la-
ChampagAe, Feiz, Wans. vons-k pendant un instant dans sa prome- quelleun courant d'ai rcontinu estétablI.

iiàde par les rues de la classique cité et à Le métier où l'on vit le plus vieux. Le caractère distinctif de ce ventila-lWodeau Dmee..EdouàÎý; é BbiithiMer,né traversles collèges principaux:28 an, teur est que le pouvoir moteur n'est pas
Garon, François d'Am*sé,'69 ans, es architectures diverses et multi- Tout métier nourrit son homme, mais seulement oduit par le plus -Iégr
Sévigny, Olivier, 86 ans. pliées, de tout âge, en style gothique, en aussi le tue Plus ou moins vite; ainsi, le courant d'afrr, mais encore par la di
Bougie, Vve Louis, née Champagne, 86 ans. style tudor, en style du dix-septième siècle, plus mauvais et le mangeur d'hommes le -rence de température à l'intérieur et ic
Parent, Arthur, ào ans. ces larges cours avec leurs statues et leur plus considérable serait le métier de gar-, l'extérieur de la bâtisse.
'Uniack, Vve Thomas, née Martin; 6s ans. jet d'eau jaillissant, ces balustres qui dé- Çon de rêstaurant, de café, d'hôtel, où le Tout ventilateur est garanti donner 'J
Charland, Armand, 21 ans. coupent l'azur du ciel au sommet.des édi. taux de mortalité n'est pas inférieun.A entière satisfactIon.ý
St Georges, lime Cyrille, née Beaupré, ficles, ces fenêtýes treillissées de fines ner- pour IOM., Viennent ensuite les marchands Cttalogu filuffl enuyé gratit tur domande.

32 ans. vures, dU découpées en croix sculptées à la de vins et débitants de boissons, qui meu-
Liboufais, Dme Jacques, née Bazinet façon de la renaissance, ces chaires en rent à raison de 18 pour 1,000. Le taux des T. ý, LE S-SA RE)

pierre ouvragée, à chaque détour de rue ramoneurs et des fumistes, pareil-ftcelui ' ci-devant de 4esiard & marr'i
63 ans, "Éùt' MANUPAC'rup.IÊR

McCready, Alice, 17 ans. quelque haut clocher conique, tant de ro- des bouchers, ne dépasse pas 14 pour 1,000. Plombier et de Chauffe""
Amiot, Georg bleo formes dans un petit espacel il La proportion tombe à 11 pour lés ploin
Roberge, Ignace, 36 ans. là un musée naturel où se sont aceumýIés biers, couvreurs et peintres en bâtiments 191 vue -craig -Est, -Montrial

En face cla Ch@mp-deýMaràCharbonneau, Charles, 29 ans. les travaux et les inventions de six siècles. A 10,5 pour les boulangers, et à ý 9 pour les
1ruvreali, Paméla, 24 ans. La pierre usée, exfoliée, n'en est que plus mineuxs. ............................ e
Chevalier, Moïse, 60 ans, vénérable. On est si bien parmi les vieil- La seule profession enviable serait donc
Lacoste, Odilwi Z ans. les choses! D'autant plus qu'ici elles ne celle de jardinier, dont le taux descend à 5

point négli&es.,ou demi- Si la terre manque de bras
Gariépy, ODM%' ào sont que vieilles pour 1,000.
Briault, Dme'AM@d, liée Gadoua ruinées comme en Italie, mais pieusement pour la cultiver, ce West donc pas qu'elle
Plouffe, limé Adélard, née Sigouin, 24 ans. restaurées, et depuis leur fon- ne soit bonne Pour ceux qui l'aiment' mais
Lyonsý.Vve Thaddeils, née. Kirby, 40 ans. dation toujours aux mains de gardiens ri- l'hu-ànitÈ est si ingrate!

Che$, respectueux, intelligents. Des lierres À-ri udrit

poussent sur les, murailles leur ample dra- RHUMES.perle; des chèvrefeuilles. s'enroulent atitour
des piliers; des fleurs sauvages empana-
client, les crêtes de tous les murs; de riches POUR CA DEA UX les, Earmm"
gazons soigneusement entretenus étendent
leur tapis jusque sous les arcades des gale- -le Ne.el et du Jour de l'An

..:De grands inteêts sont présentement en- ries; derrière un chevet de chapelle, on
gagés dans lè dé#ýloppemeÙt du colnralxoe. aperçoit un jardin fleuri, des millieTs de Bien de pi"
au meitique, et leà capitaliste QuiNopt aweé robes épanouies_ approprié qu'un
beaucoup d'attention, chaque ani4e, les [Jnýýpeu Plus loin, M. Taine nous intro- Set de nare
ressources de ce pays et son développement, dUit dam J'intérieur de quelques-uns des
Non seulement le Mexique est intéressant e01M9esý commençant Magdëlene Col -
au point de vue des affaires, mais, comme 1éýe ", dont il parle en ces ternies., Coutellerie Fine
Mus le savons, le'est un des pays les pl-as 1 je ne me luse pas d'admirer ces vieux ' Ses de 6 peces
agréables A visiter pendant les mois d'hi- édifice$' festonnés de lierre et noircis par le
eler. Pour accommoder tous ceux qui pré- tempii ceW clochers er6nelés, cem fenêtres Û $ 1 .00
méditeraient un voyage dans cette éton- meneaux, surtout ces larges cours oArrées Tonique pidmnnéinte contrée méridionale, (et nul en ayant dont les- arcades font un prometoir »mbinl-, rmd L ktlce et la

blé à celui des eauveÙU italiens. Laprès- daum tout en VAùset le rhume. 35C. le
le temps et les moyffl ne devrait s'en dis -Durée Gamni
pomer), le (;ýand-T midi, sauf un ou deux êtiurmnts qui pas- fro* &cou, en vente pagoutronc est à organiser CE J. L MIM, pro>12216 excursion spéciale qui donnera aux sent, elles sont solitaires. Rien de PIusýý W" ,
t*uristes et aux h doux que cette solitude architêcturale, poé-ommes dýaffaires 19 Rouweau & clé,
meilleure occasion de visiter tout le -pays tique, intacte, où n'apparaît jamais l'idée. 169 ST-LAURENTde l'abandon, des ruines et de la mort. Des:

.Cette excursion partira par.,convoi sPé- troupeaux de daims passent tranquillement
l0iall chu&-W4!s et ohars-dortoirs, de sous les ormes gigantesques... A "Wor-.

orr«- le nýge d'eau.:Montréal, le 29 janvier au, matin, e - chester College'l, une amp Calmez ces douleuils
Pondant à Chieffl avec le convoi de'luxe où nagent des cygnes, vient moui er de ses
1M quitte cette vine & 10,00 a, m. le 30 ondulations lentes. des pelouses constellées uft mule MPPýýit;ùn de
janvier, tontinuant vers le Sud par St- de fleurs. Partout des cèdreo, des ifs mous- NERVOLlýpui5, San Antonio. et 14wedo, Mexique. truéux, des chênes, des peupliers dressent
Mtinéraire compp"d toutes les.,pglties du leurs troncs et étenuent leurs feuillages f«à >Our guéw
mexi de branche en branche les chèvpû r qui refeuilles,

I)r6unt,ýnt quelque. intérêt 'eu dg unis'
Ur les glyeînes se suspendent et s'élancent...

voyageur, et la limite du tempo est
beall*>Up plus 104ué que dans les excur- !,es gmnas jardîns St. John ", le petitcý ý 1 donnant plement le Jardin de "Wadham", sont des chefs- lia amd=e orft4 dm Pa1adý« E-l dwc tom Wt pw.

M%Î«Q3ý En,6M i- de4M401. c a d«oeuv;rg d'egpèS uruque, au-dégsffl de part de là pan du oang. oupitale et les V"t four cela que
autres villee 11Xlp0rý _ e. Car, C'est la nature 7et le temps

qui en sont les ouvriers; J'art humain peutý . ON$ l:
voyaim sera Sm$ le, toriatite gpk" 4 etgé1, _d- il produim. une ehoss nusè belle qU'ýtin L E - R O B U R .............. ........... .......ani ýc& ans?. ant, ruérit t&lýt de xIaitdim 1,e gréupe d'arbres parfait* de trois cents en rendant« sang leg élémente qui lui man- .7

Chique quM Dbw se
qui "t la meiure leot &vë4pé pou soffl trofs formestcwité reelonnue en Amérique sur 1 e $19e Z bttî à 18,011 Iftobur granulé Me Ëebur en perle$; M,,es 4»»m ici le graudlose quMxàngk de Chiist rie

du Mexique, et qui alécompagne diuw ce e, 1
Les Tablettes V No"etlo I.V m 1 à ile

y»ý des excursions salaloguez depuie, 8'u ï« sazpm, "à jets d'eau, et
iligb-oiuq ans, I U-b», près de la bIbIiot1ýè- 1kâm%, «quLý id SIS,que Amâg eéfifieeg, pertailà

Oës mx=ldmo spéew« ouemmt beau- 'âmÉtgèý, à cloQý , tous 0daw le pays,, et Il Wy A au- fkuriA et hroa", êonpoýet wtffl6oe de co- UNWIMSIM:de péitow lonnéttem. putets le 'N en ujie
évr Po PM os à

MUSIQIJ]t ]ITsalle à =nff«I h&ntÎý 40 Ud»»te fde&ý
ni'e 

Lë "ben Il
ewr6é on" " '
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